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NOUVEAU MEMOIRE 

SIJK 

LA CHRONOLOGIE DES ARCHONTES 

POSTÉRIEURS X LA CXXJI* OLYMPIADE. 



Les deux derniers travaux publiés sur la chronologie des ar- 
chontes athéniens sont : 

1** Les Commentationes epigraphicœ de M. Neubauer^; 

2** V Essai que j'ai donné sur les éponymes postérieurs à la 
cxxii* olympiade et sur la succession des magistrats éphébiques ^. 

Les Commentationes et YEssai se tenninent par un index alpha- 
bétique des archontes connus. A quelques rares exceptions près, 
les éponymes qui font Tobjet de ce nouveau mémoire ne figurent 
ni dans les listes de M. Neubauer, ni dans les miennes. Il n'est 
pas besoin d'ajouter qu'on ne les trouve pas, à plus forte raison, 
dans l'excellent ouvrage de Meier ^, non plus que dans le tableau 
rédigé par Westermann pour la fieal Encyclopœdie, 

La plupart de ces nouveaux éponymes nous ont été conservés 
ou par des textes publiés dans les journaux politiques d'Athènes, 
ou par des fragments d'inscriptions inédites qui sont aujourd'hui 
au musée du Varvakéion. 

J'ai étudié avec soin ces fragments en 1872, pendant le séjour 
que j'ai fait en Grèce. On verra, je crois, que ceux-là mêmes de 
ces marbres qui, au premier abord, paraissent être de peu d'in- 
térêt, nous apportent souvent des renseignements précieux. 

,Les lacunes dans la chronologie des archontes athéniens, à par- 
tir de la Gxxii* olympiade, sont considérables; on pense en gé- 
néral trop facilement que nous n'arriverons jamais à restituer la 

' Un vol. in-S*. Berlin, Calvary, 1869. 

* Un vol. in-S" avec huU tableaux. Paris, Didot, 1870. 

* Commentatio secunda, in-4°, i854. 
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suite à peu près entière des éponymes : rien cependant ne saurait 
servir davantage au progrès de Thistoire érudite. Dès qu^in texte 
épigraphique est découvert, ce quil faut tout d'abord, c'est déter- 
miner l'époque à laquelle il appartient; les noms des archontes sont 
des dates ; si nous avions la série complète des éponymes , Tannée 
précise à laquelle se rapporte chaque document serait presque tou- 
jours facile à fixer. On voit quelle est Futilité de ces sortes de 
travaux et pourquoi les savants qui se sont occupés de l'histoire 
grecque y ont toujours attaché une si grande importance. 

Je souhaite que ce second essai paraisse aux érudits le mémoire 
le plus complet que nous possédions sur le sujet; je souhaite sur- 
tout que de nouvelles découvertes nous permettent bientôt, à moi 
ou à d'autres, de reprendre ces recherches et d'y faire des additions. 

J'ai dû beaucoup pour ce travail au concours que m'a prêté 
mon ami M. Paul Foucart. Il avait i^ecueilli un grand nombre de 
renseignements qui ont trouvé place dans ce mémoire. 



Les archontes qui font Tobjet du présent mémoire sont les suivants : 



1 Èwi <l>tX09 . . . 

3 ÈppLoyévffs, 

\ a Tifinatdva^. 

5 ^lovùaioi. 

6 Ty^avipot, 

8 kdtfpUûp, 

9 VLmaixpdriis. 
iO kptalà^vos. 

1 kptalatos. 

3 rip<bèi\t, 

4 \tùxiof. 

6 AioxAijff. 

7 KôîvTOf . 

8 Apio7<^o[vAo$]. 

9 Zifyow. 

* 2 1 ÉirixXns. 

2 2 ^éiiyayios. 

2 3 KaAA/<r7paT0f. 

2 ^ Haaiéii^t. 



2 5 kXé^avipos. 
*26 SevoxAn;. 

27 ^txopÀvns» 

28 kpl</l(U)(J^O^. 

* 29 ^(uèpUii. 
*3o kyvédeos. 
3 1 Titxàfia^os. 

3 2 Nix/df . 

*33 ^rifté&lpaTOi. 

3 A àaifioxpd'nis. 

35 kvoXXoèeùpos. 

30 kplaluv. 

37 VLàwcuvos Vapyi^rltos. 

38 Méfifttos . . (ppov} KoA[â»vi)detr]. 

39 Hpa^a-^épaç Ttifiodéou Sopixios. 

*hi Ti. <l>Xd€tof <l>Xa€lov AetûaBévous 
viàs kXxiËtdSrif. 
\vt Ti. ^Xaovtot <l>Xaoviov kXxi€tdSov 
vloç kXxi€idhit. 

43 Avp. OiAoxAjfc. 

44 Apèvs. 

45 KXav3tof [<S>iXt'Kitof] àt/ièovxos. 
^|6 kyadoxXfis. 

^7 <^A. Ap-KaXot, 



Jk»< 
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49 Oa. A^^ov;^o< E^voxAi^f Mapadcû- 55 Kaeriavd^. 

vioff. * 56 .... vtoç Kanhuf. 

50 A. NoT/fifiio$ Mijfvf^. 37 Tito; . . 

* 5 1 kf>a€tavàs Mapa6ei)vio<. 58 .... €tof. 

5a rdïos Kiiïvrot KAe. . . . yiapaOùùvtot. 59 rXavxtmcoç } 

53 TtSépiof KXisùêtoç lldrpoxXoç Aofi- Ho Épfio^^vn^. 
irrpev;. 

Auxquels il faut ajouter : 

10a.. CûV. 

kyaaias, successeurs d'kpi&lé^evos, note, 11** 10-19. 

Les noms marqués d'un astérisque se trouvent déjà dans ï Essai; mais 
de nouvelles découvertes ou de nouvelles recherches ont permis de pré- 
ciser la date de ces archontes. 

Le catalogue de Y Essai donne 348 éponymats; ce nouveau mémoire 
y ajoute ii4 noms qui no figuraient pas jusqu^ici dans les listes. 

La limite à laquelle s*arrctent nos recherches est la fm du m* siècle, 
GGLXX* olympiade, hien qu il y ait eu des archontes après cette époque 
(voyezen particulier n* 61). Derolympiadecuii, 1, àTolympiadeccLXX, 1, 
on compte 693 années : on voit que ce sont environ 600 éponymats 
qu'il s*agit de retrouver et de fixer à leurs dates. Si Von consulte les cata- 
logues de Gorsini et de Meier, la tâche paraîtra chimérique, tant les 
noms qu*ils ont recueillis sont encore peu nombreux. Mais leur successeur 
dans ces études, M. Westermann, est déjà arrivé à 181 éponymats, parmi 
lesquels, il est vrai, il faut faire quelques suppressions; ï Essai donne 
a48 archontes; ce supplément y ajoute 44 noms : nous atteignons ainsi 
le chiffre 393, c'est-à-dire que nous comptons 111 éponymes de plus 
que le catalogue de Weslermann ^ 

Quant aux moyens de préciser cette chronologie, ils se sont naturelle- 
ment multipliés avec le nombre des archontes. Toutefois ce qui a renou- 
velé Tétude des éponymes postérieurs à la cxxn* olympiade, comme j*ai 
essayé de le montrer dans V Essai, c'est la découverte des stèles éphé- 
biques. Ces stèles nous ont fourni des éléments de calcul précieux en 
nous permettant d*élablir les synchronismes des magistrats du collège 
et des éponymes. Pour nombre de textes nouveaux, surtout dans la 
seconde partie de ce mémoire, je ne fais que renvoyer aux huit tableaux 
où j'ai marqué la succession des cosmètes, des paidotribes et de leurs 
collègues de tous rangs. Ce simple renvoi suffit pour indiquer à quelle 
olympiade se rapporte un éponyme. 

* Il faut prendre pour point de comparaison la liste de Westermann ; celle de 
M. Ncubaucr, supérieure à tant d^égards, laisse de côté une longue période 
(cxxir olympiade, 1, à cxcv*, 1 = 292 années). 
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[èiti <I>«Aov. . . àp^ovTOs.] 
Varvakéion. 



N 

EOHBIP 

MHTHN.Y»^ 

AYTOYZXPYZ^ 

AOTIMIAZHNEXK 

ZAIAEKAITONPAIAI^ 

KAITONAKONTIZTHNI^J 

OPAOMAXHNXAPIZAN^a 

THNAPIZTOAHMON 
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TEOANQZAIEKAZTONK 

OyHcDIZMAKAITAONOMA^ 
ANENZTHAHIAIOINi«??iJmï 
EPITHIAIOlKHZEli 



Dans une coaronn<> : 

HBOYAH 
OAHMOZ 

(2). 
•OYZEiD» 

OIEOHBEYZAN 



(3). 

Dans ao« conroonr 



20 XAIPirENHZKTHZIKAIi^, 
TIMOKPATHZTIMOKPAl^ 
PAPAMYOOZAHMOXAPO::! 

..AKOZOQKINOY 
OZTPA» 



KAEOYZ 
QNYMEA 

OIAQNlAH^il!^: 

MENEZOEYSSI 
EYPIPIAHZO^ 
EYNIKOZAI?^ 
IZAPXOZZE 
01 
.... JTIOZ 
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Fragments de stèle, inarbre du Pcntéliquc. Frag. 1 et 2, cf. Êiriy. 
évivA, i85t , n" 16; Ani, hell. n^ 99^* morceaux qui appartenaient au 
côté gauche de la stèle. Le fragment 3 provient de la même inscription; 
même marbre, môme slyle et môme gravure de lettres; même espace 
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enlre les lignes; simililude cumplëlc des couronnes. Remarquez aussi 
l'en-têle du calalogue : 

OIE<DHBEYZAN[Tes eJPKDIAON. . . 

Entre le fragment 3 et le fragment 3 , lacune de quatre ou cinq lettres. 
Le fragment 3 appartient à la seconde colonne du catalogue. La colonne i 
contenait les tribus Afitigonide, Démétrîade, Erechthéide, /^îlgéide , Pan- 
dionide et Léontide; la colonne 2, les tribus Acamantide, C£nide et 
suivantes. Comparez Eustrétiadis , AiaTp<^>; è-jrtypa^txij, in-8*. Athènes, 
i8î)6, p. i5. — Phihlogas, t. XII, p. 7 35. — Essai, p. ai. 

Ligne 5, les lettres M et N ne sont pas certaines; ligne i8, on voit 
OYZE et trace de 0, E<l>[HBOYZ] Les noms dan tribus Démétriade et 
Antigonide ont été martelés. Le fragment 3 a été publié , mais avec de 
notables différences, par Pittakis, t,(prj(i, àp/^, n° 2471 • 

[Soxer TTgf (SouAipf • • • (/Je^avwai] 

6 avroùs XP^^W ale^àvù) xarà ràv vôfiov evra^ias ëvenev xai (^i- 
Xortfiias •fjv éx[ovTes hareXoijfftv 'apds top ^iffiov èiraivé] 

aai hè xai rdv 'aath[oTpi€rjv 

xai ràv dxovrtalijv [xai ràv 

1 o àTrXofiàxrjv XaLpiacivh[pov xai ràv xarawaXrcL^é- 

Tïjv kpu/Jàhrffiov [xai u- * 

re^av&aaLt êxau/Jov [Q'okXov ale(pàv(û * àvayp&'<^cu Se 
t]ô ^^«Tfxa xai rà àvàyiOL^a t&v è(^€ei)v ràv ypafifiaiTéa ràv xaTàl 

'crpyraLvei'j 
av èv (/JijXYf XiOiv[Yf , rà hé yevô(ievov dvâXûûfia eis t^v a^ijXrjv fiepi- 1 

aat roùsj 
1 5 èitl r^ hoixrjffet. 

^ jSowA^ [à IrffAOs 

à h'^fios ràv xoafÂïirifv] 

roàs è(p[ij€ovs , . . ,xXéoys 

Ev]ùnn)p,éa 

ol èptf€ext<7aLv[res érrji <I><Aov. . . ? [âp)(pvros], 

[kvriyovl^ç] ^iXûûvAYf[s 
30 Xatptyévïjç Krrf(TtxX[éovs À[xa(iairr/3oç] 
TtpLOxpàrrfs Ttfioxpâr [ovç Meve<rde{i[s . . . 
Uapifivdoç àrjfAOxàpo[us Evptvl^rjs 
[àr)(ir)Tpiàhos] Eivixos A. 
. . . axoç <t>eÊniivov i<raf))(ps 2« 
o<7lpà[rov Oi[veiloç 

2 
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Cette inscription fait connaître deux fonctionnaires épliébiques, Tho- 
plomaque Xapitravlpos et le catapaltaphète k.ptal6^rf(i(K. Ni Tun ni 
Tautrc ne figurent dans les tableaux que j'ai publiés. [Essai, tabl. 1.) 

Ce décret a été écrit entre les olympiades cxviii , a , et cixviii , 3, 807 
av. J. C, a66 (présence des tribus Antigonidc et Démétriade) ^ De Tolym- 
piade cxviii, 2, à Folympiade cxxii, aucun des archontes atliéniens 
ne porte de nom que nous puissions reconnaître ici. Pour les vingt-sept 
années suivantes, seize dates d'archontes sont déterminées. (Ruelle, 
Tahleaa chronologique*,) Onze années seulement restent libres; ces! à 
Tune d'elles qu'appartient i'archonie 01 AON. . Pour ces onze années, 
nous avons les noms de plusieurs éponymcs, mais snns renseignements 
sofBsants pour fixer \à date précise de chacun d'eux '. 

2. 

Ë^|i. àp^. nouv. série, n* 198; Essai, p. 1 28. Le nom de cel archonte 
est d'une lecture difficile ; j'ai donné mes conjectures dans le premier 
travail: depuis j'ai revu le marbre conservé à la Tour des Vents, à Athènes; 
je crois, avec M. Foucart, qu'il faut Vire èiri ïlcuriov âpyoïnos. (Foii- 
cart, Associations religieuses chez les Grecs, inscript. 4 et 5.) 

Èiri 2û)v/xov &pxpvroç, Movvtx^tôivos , àtyopàt xvpiai, 
élo^ev rots àpyewTiVy KA^ittitos KiZwveiii sî[ae\v' 
èiset^if ^AriTpohdypa àZ[i\(i>0eXfTOL vtfo rfjs ispeias Ap;^[e- 
^Ixïfs Tffç ysvoyLévrjç èvi Ucurlov âp/ovros xrX. 

Lecture de M. Foucart. 

' On remarquera la similitude de la rédaction sur ce marbre et sur celui 
de Nix/ttf. (Eustratiadis, ouvr. cité.) 

' Tableau chronologique des arcJiontes éponymes d Athènes, Labittc , éditeur, 1 87 1 ; 
travail fait avec beaucoup de soin. 

' Un archonte O/Awv figure sur un décret des Orgéons. {Essai, p. i33; Le 
Bas, Attique, n* 282; ArcL Ameig. i855, p. 83; Ap;^. é^fi, n* 3584; Foucart, 
Assoc. relig. n° G.) Sur le marbre de <I>/Aâ>v, ligne 32 , nous trouvons Tépimélète S/- 
Ituv U6ptoç. Un orateur du même nom propose un décret relatif aux Orgéons sous 
farchonte Démogènes. ( Ê^fi. dpx,. n" 1 98 ; Foucart , ont», cité, n* h , lig. 1 .) L*épi- 
mélëte et forateur ne sont peut-être qu*un seul personnage. Démogënes est 
archonte la 4* année de la cxv* olympiade, ce qui fixe la date approximative 
de Tarchonte <t>iXù)v à une époque à laquelle se rapporte évidemment la stèle 
éphébique. 

J'hésite à reconnaître farchonte <I>/Aa>t> sur le marbre du Varvaheion , parce 
que je lis EPIOIAON. . . et non EPIOIAQN. . . Il faudrait donc restituer 
<i^tX6veoit (Corpus, n* ag.^; Essai, à ce r\oni), ^tXovetxof ou un autre nom com- 
mençant par OfAoy. . . 



— 7 — 

Le marbre qui fait connaitre Ucurias nomme un archonte connu, àtf- 
[Loyévrjs, cxv'olymp. 4, Siy av. J. C. (Diodore, xix, a.) Uourlas est pos- 
térieur à la Gxxif olympiade, mais de peu d'années; il est contemporain 
de Ytdavtxoç et de <1>/A6>t». CF. Essai, à ces noms. Y,éviKOs est nommé sur 
le marbre de HoutIolç, 2/|i&yv II^pioç , orateur sur un décret rendu Tannée 
de àtffioyévYfs ^ est peut-être épimélète sous <I>/Aâ)v. (Essai, p. i33.) 

3. 
ÈpfioyévTfs, 

Liste de souscripteurs publiée par M. Komanoudis, Philistor, t. IV, 
p. 34if inscr. 5. Trois colonnes , chacune de i45 lignes; à la ligne 1 19, 
on lit : - 

SeayLoBérai ol èvi Èpfioyévov ipyoïnos. 

L'inscription est certainement, d*après le style des lettres, comme le 
remarque M. Komanoudis, de Tépoque macédonienne. 

Parmi les souscripteurs, nous trouvons des noms connus : 

3* EvpvKXe(hrjs MikIcûvos JLr^iateiis, 
3** Éxj^hrjfios HvlaBr^fcueits , 
à* MvrjaiOeos È^ehiJiÂOv KvZaOrjvateyç, 

y aï étudié la généalogie de Mtxiûjv et âLÈ)(éhrj(ios, Revue arch. t. XXI, 
p. 3a 1 *. Ce qui crée ici une difficulté, c'est que les mêmes noms se 

^ Sur la généalogie d'Èxé^tifiof , cf. Rev. arch. Inscription des murs d'Athènes, 
t. XXI, p. 3 19 : 

Mvrfcideof , né vers Tolympiade ex. 
Èxé^Vf^f » — cxvui. 

MpriaiBeot , — cxxvi. 

È^éhinos , — cxxxnr. 

Mvriai6eos , • — cxlh. 

Philistor, t. I, p. 197 : 

ol hnseU \ Èx^éèiiftov MvnatOéov Kvèadvpouéa { dperîfg évexa xai ^Xou[(tias 
rffs eis \ é]avToùs xal rov èiiftov ràv k[dri]v[alay] | dvédrixav. 

È^éSfl(io£ MvriaiBiov Kvêadtipoueùi \ rèv BeTov \ laavêpov È^é3n(tov 

KvèaBrivauéa dvédtfxev. 

Les lettres de la seconde inscription paraissent être d*une époque plus ré- 
cente que celles de la première. 

Antiq. hellén. t. II, n* 1537, épitaphe des temps romains trouvée à Tacropolc : 

È]^éêv(iof I MvriatSéov | Kv3aBnpatt6f ^ 

Anthologie, édil. Jacohs, xxii, 55; cpigrammc en rhonneurd*Ë;^^^fiof , Athé- 
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perpétuaient de génération en géuéralion duns ces deux familles. Nous 
ne pouvons donc pas arriver o une date précise pour rarcliontc Èp(io^ 
yévrjs, 11 faut le classer entre Folympiade cxxii et Tolympiade cxlii» et 
probablement après Tolympiade cxxviii. En effet , presque tous les épo- 
nymes de Tolympiade cxxii à Tolyinpiade cxxviti sont aujourd'hui connus. 
Si , de plus , on remarque que le texte dont nous parlons est analogue 
de tous points à la liste de souscription de Tarchontc Diomédon\ on 
sera porté à placer avec toute vraisemblance Épfioyévtfç près de àiO(ié- 
8ûw, cxxix* olymp. 3, 262 av. J. C. 

4. 

ÈTri 'LvfÂfiàxpv âp)(pv[TOs, èiri rifs. . . 
^os, ^exàrrfs 'Gfpyra[ve(aLs >) Àp. . .rjs 
Seol[(b]pov Soplxtos èylpsLfjLfiârevev^ Mou- 
vv;^<[â»vo]ff heurépa fier e/xdtSaç * /xia 
xaî ei[H]o<7l^ rffs iarp«Tav[e/as, ^ i^orav 
àpyoLipealai xaxà rifv p.Tin\eiav '&vxv(, 

ràjv 'opoé^peov èTreypri^iiev [ Û . 

(^au/Jiœvos Èp/^teùs xai <Tv[(nrp6e^poi 

s eTirev' è[veihrf .... 

Kôhler, Bulletin de l'Académie de Berlin, 1 1 juin 1866. 
Le Corpus, n** 113, donne un décret où il faut restituer le nom de 
Tarchonte ^(ififia/ps, copie de Fourmont. 

Eni].A. . . .XOYAPXONTOZEni THZ. . . 

Le nom du greffier, sur Tinscription du Corpus, ligne a, se lit ainsi : 

IA]EniAP. . .HZOEOAQPOYOOPIK[IOZErP. . 

•^ Ap. . ,rfs SeoZcbpov Sopix[tos èypafifiàrevev. 

L'inscription est du temps des douze tribus (Bœckh et Kôhler, /. /.) ; 

nien, remarquable par sa beauté. L'épigramme est peut-être d'Artémon de Cas- 
sandréc, qui vivait vers la cxvi' olympiade. 

Polybe, XXI, 2, nomme un ÈxéSrfftos, personnage politique, qui jouait un 
rôle important à Athènes vers Tannée 220 av. J. C. 

Sur Mixiùfv, voyez Revue archéol. l. L; Ant. hcU. 880 et 962; noAi^T^eyeaMt , 
16 janvier 1867; Pervanoglou , i4rcA. Anz. 1867, inscript, des murs d'Athènes; 
Polybe, V, 106; Plulan|ue, Aralus, S 4i, et les dernières remarques de M. Ko- 
manoudis, kBnvaîov , '^\i\n 1872, p. 10. 

* Cf. article cité et de plus Èvry. dvéxS. 1862, n* G2. 
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elle est donc postérieure à Tolympiadc cxviii, 2. L*archonlc Sv|i|ia;^0£ 
est contemporain de KXeàfiaxps (Bœckli, /. /. ; lissai, p. i25); ii appar- 
tient au premier quart du m* siècle avant notre ère '. 

4 a. 
TtfÂrjoriâvaS, 

Inscription inédite, dont M. Kôhler cite l'archonte (f/ermès, t. V, 
p. 332), contemporain de £vfXfAa;^os. 

5. 
Aiovvatos. 

Èifi Siowffiov ip)(\o]vros ÈXaL^€oXt- 

(bvos levrépai fier e/xdcSa?, èxxXrjai- 

a èfi Uetpaiet, ^iKi[a]s ïloXv^évov llàpioç 

eîirsv èirsi^r^ [k]\éiaLvhpoç ei^pijàlov 
5 éoLMtbv '&apcurKeviiei xati xoivei xai ihi- 

oLi rots èvrvv)(àvov(Tiv rôjv taroAiTÔv, 

dyaOei Tv;^ei hehà^dat ret ^ovket, rovs 

Xa^àvroLs 'mpoéhpovs eis t^ éirioO- 

orav èxxXrjarioLV )(^prjpLTïl(TaLi 'zsepi roit- 
i o rù)v, yvebfiïjv Si ^v€àXXe<Tdat rffs 

^[o]vXr}s els ràv hrfpLOv, Ôri Zoxet ret jSow- 

Xet, èiraivéaat kXé^avhpov KaXXt- 

(rlpirox) Serloikàv xai arle^avôûaai 

^aXXov ale^àvœt, hehàarOai hè aitrât 
1 5 * xai rsoXtreiav ^oxtiioLordévrt èv r6)i 

hxaarrjpiùfi xarà roùs vàpLOVs'roùs 

Se Q-e<7(io6éras ^rav xai djs nrXrjp^tv 

hxatmipiov eis éva xai 'mevraxooriovs 

hxcurlàs, ehayoLyeiv t))v hoxtpLouriav 
20 <7vweifiavras xai ^ovvai jaepi [axt\ro\i 

riiv ^rj^ov xai firf é[Ç^<77w]? 

xai aCràv? 



Komanoudis , IlaySaypa , février 1866 , p. 3i 1 ; Egger, Comptes rendus de 
l'Académie des inscriptions , 17 août 1866; Pcrrot, Droit public d'Athènes, 
p. 2ii7. Le style des lettres et la rédaction indiquent l'époque macédo- 
nienne. Les noms propres, à ma connaissance, ne fournissent aucune 
indication. L'archonte àiovitatos ne figure pas dans les listes restituées 

' Kôhler, llermh, l. V, p. 332. 
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pour le IV* siècle avant notre ère jusqu^à la cxxii* olympiade. Après la 
cxxii* olympiade, nous trouvons àtov{fatoç à (isrà Uatpâptiovav pottérîeur 
à la CLii* olympiade (Essai, p. lao). Sur le décret cité plus haut, le nom 
de rarchonte n*est pas suivi de la formule (lerà xtA. Ce àtopitatos est 
donc antérieur à celui qui succéda à ïlapifiovos. En consulfant les listes 
reconstituées en partie, nous voyons qtril doit appartenir à la seconde 
moitié du m* siècle avant notre ère ^ 

6. 
Tùxjxv^pos. 

Èvi Tvxj^v^pov âpxpvros, ènl rffs kxafÂ[avT(^, . .? terpti- 
r]ave(as ^i 'Lûû(Tty[é]vïjs Mevexpdhrov M.ap[aOei)vtoç èypaiiiiérev- 
ev], Uo<7t^e&vos ^evrépoLi pLsr &htà^as, e .... t^ 'apvravsl" 
as, è]xxXrjala xvpia èv rm Q^eàrpayi, râv tBrp[oéSpân' 

. . àKHTÔTOfj (?) Oivaïos xai <TVfÂvpàelp[ot, é^o^sv rift ^ovXfft xal 
T6>f S}^JfAayf * ^iK6(TJpctT0ç OiA/tJxov Sopaie[\is eîvev * èveihi^ 
. . . BIOS év Tov ^auTiXéeoç Ev(iévov[s 

. . e^ojvç xnrijp^ev xal 'mape^àiievoç ^psias r^ 'oàXei 

xal xar'] l^iav roTs d^ixvoviiévotç T[&)t^ taroAtrâv ^erpàç rà» ^curtkéa 
[EOfiiv);] xai vxtv EOfjt^[ov$ t]^ àp^iiv 

Komanoudis, È^rjiiepis Tùiv ^rXùp.a06Jv, 3 octobre 1864. Cet archonte 
a été en charge entre les olympiades cxlv, 4» et clv, 3 (197-158 av. 
J. C). Cf. Essai, archontat dk^oLtos; Rang. Ant, helL n" 457» 688. Pour 
cette longue période , nous connaissons les archontes <t>at^p(as et k^jnioç 
(Essai, à ces noms) , kpialoLix^pLOs, SevoxXf^ç, ffixofiétn/fs. Voyez plus loin 
à ces noms. 

/. 

EvifàXepLos. 

. . et . . 
ÀJiroX- 
Xàhcôp 
pov 
Éirî EirKo'kéyLO'O ap;^ov[T]os èvi rfjs . . . tarpt>- 
Tdvelaç iii ^rparàvtxos [èypafi- 

(lâxevev, ^vkffs ^^lGrp[aTt [i(j7a] 

fiévov Tîfç 'crp\jraLve]iaç . . .tûw 

^ Sur les nombreux archontes qui ont porté le nom de ^ov^atos, mais qui 
sont postérieurs au nouvel éponymc, voy. Essai, p. 120. 
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'upoéhpùjv èireylnj(pilev ura . . . 

elirev • éiretSï) ol] tarpvràvei? t[v5 Xeeavri^s 
'tspvTaveioLS afiavo 

Suivent dix-huil lignes dont il ne reste que quelques lettres. 

kOrjvâ, I " septembre 1 860. È^r}(t. âp;^. 4027. Inscription en Thonneur 
d'ApoUodore élevée par les prytanes de la tribu Léonlide. Le dëtne des 
AiSaX^at a toujours fait partie de cette tribu, sauf durant les quelques 
années où les Athéniens créèrent les tribus Démétriade et Ântîgonide. 
(Ross. Demen, p. 1 10*.) 

Le nom entier du greffier ^TparàviHOs SrpaTOt^/xov kfia^avrsitç est 
donné par une seconde inscription de cet archontat (Kôhler, Hermès ^ 
t. II, p. 337). 'àrjyLiJTptos ILnjarcjvos Upo€aXlorios étant orateur, ZcbiXos 
est honoré par le peuple pour les services qu*il a rendus aux Athéniens 
durant son séjour auprès du roi Ptoléméc , rt^uijfievos iifà tov ^curîkéùDç 
FlToXefxa/ov xai éinf èfi 'Opoaycoy^ psyàXYf xtX . . . Rien n*indique auprès 
duquel des Plolémée Zoïlos était en faveur. Cf. Essai, p. 5o; AnL helL 
^53, 716. 

8. 
kdrjvlwv à àtowffiov. 

Inscription trouvée à Skyros. (Lebègue, Revaearch, 1873, 1. 1, p. 173.)" 

NtKo^lùJv ùkr)pLVfTpioM krrjveùs e[ÏTte]v * èireihiff rrfs 
HaraXeyeitTrfi xavrj^àpov vità tov &pxpvros kOij- 
vleovos TOV àiovvfriov \T]tp,oiévas à 'aarr^lp] kpKsal- 
^rjt^os njv Te taro/xir^v [è]ifev<rxrf[pLÔ]vrf<Te wff >J- 
5 Ixivaxo ^éX[ri]or[1]a xai ^\t[(ia\ 'mapét/Jrfaev t«5[i 

Q-eûùi xai rà Xotità àve(/l[p\à^ ^tXor(pLûùs 
xai eùae^ôiç xai dxoXoitdcjç rfft kSrjvalonf 'Ufpo- 
aipeaet * dir[û)]ç oTfv è^ . . .0$ ^ tgra<7i Tof^ ^<Ao- 
T[i]fxer[y] ^oyXofiévots xai ^tXolo^lav] èirt- 

10 8e(]Ç[o]u<Tiv forpès] r[à]v hrfpLOV'âya&fji t^X'?'» ^slà/fiat 
T&t ^7ifi[(ût] éiraiv^o'âei k[p]xe(rlZrfP'OV [ïï\euTixpârov 
Pafivoùaiov eù<Te(€e)(as évexev rifs 'Ofpdç roùs Q'S- 
* oùs xai ^tXoTip.(as rffs eis rdv Zfffiov xai &le^a- 
v[&]aat avràv x[it7oO] (/Je^àvoi * âvaypàrpat 3é 

1 5 xai rà ylni^iap.a TÔSe ràv ypafi[p]aTéa rov hifiov 

èv &l7}XYf XtOivy [x]al (jlfitTat èv àyopôU • els \JU] Tj)t> 

' Emoi, p. 121; Jifal encyclopœdie , t. I, p. 1^78. 
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a]ai ràv rafiiotv tov ^ij(io\à rd yevàfisvop dv[àXû>- 

Corsini admet dans les listes, d'après Athénée (olympiade CLixiii, i), 
un archonte du nom d'kOrfvlùJv (t. Il, p. loi; t. IV, p. 1 17). Toutefois 
il remarque que ce nom est incertain el que ce personnage, diaprés Plu- 
tarque et Pauiânias, s'appelait Àpta^icûv, Le phUosophe cité par Athénée 
comme tyran d*Atliènes au temps de Sylla est évidemment kpurlltùv et 
non kdrjvlfùv (Meier, Commentatio secanda, p. 76). Les témoignages de 
Plutarque et de Pausanias sont trop formels pour ne pas infirmer le 
texte d'Athénée. Nous ajouterons que la série des tétradrachmes de Mi- 
thridate porte trës-lisihlemcnt le nom d'Arisiion , ce qui lève tous les 
doutes. 

Cet kpioKûâv fut tyran d'Athènes, mais rien ne prouve qu*il fut ar- 
clionte éponyme; c'est ce que Meier a montré contre Corsini, p. 76. 

Ukdijvlojv nommé ici est fils de ùkêop^tos. Celui qui est cité par 
Athénée est fils d'kdrjv(ù)v. 

On voit qu'il n'y a pas lieu de reprendre la tHèse de Corsini et de 
combattre l'argumentation de Meier. Ce nouvel archonte n'a aucun rap- 
port avec le pscudo-éponyme qui a été rayé des listes. (Essai, p. 1 12.) 

Dans ces conditions, il faut reconnaître que farclionte kBrjviùJv de 
finscriplion de Skyros est nouveau, que de plus il est postérieur a fan- 
née 196 avant notre ère, époque où cette île fut donnée aux Athéniens 
par les Romains. (Tite-Live, XXXIII, 3o.) 

9. 
KrrfaixpâTïjs. 

Bencht àber die zur Bekanntmachung (jeeigneten Verhandlungen der 
KônigL Preuss. Akademie der Wissenschaften , i855, p. 629. Inscription 
d'ïmbros, portant la date èiri KryjoriKpàTOv àp)(pvroç^ comptes et inven- 
taires religieux; les 'opàxTopes sont Athéniens, l'un est Sopixios^ Tautre 
Aa(nrtpe{)s; finscriplion doit appartenir au temps où Imhros dépendait 
de fAttique (cf. n*8, inscript, de Skyros). L'archonte KTïfatxpam^ est 
Athénien. L'inscription est du 11* siècle, sans que la date puisse être 
fixée exactement *. 



' Le nom Krnaixpdrns n'est pas fréquent. Sur les démotiques athéniens à Im- 
hi"OS, cf. Corpm, n** 2 i56. 
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10-19. 

liOxXifs, Kàïvros, kpt</16€o[tjXoç\, Zijvojv. 

y ni signalé dans ï Essai sur les archontes athéniens postérieurs à la 
cxxii' olympiade, p. 5a, une inscription qui me, paraissait conserver 
une liste d*éponyuies. Ce marbre avait élé publié depuis longtemps par 
Pitlakis (É^fx. fllp;^. n** ô^S) \ mais cette copie était si défectueuse que les 
savants qui s'étaient occupés de la chronologie athénienne n'en avaient 
tenu aucun compte. J*ai montré le caractère éponymique du monument, 
en ajoutant que tout commentaire développé serait prématuré tant que 
la stèle n'aurait pas été retrouvée. Il a même été nécessaire de marquer 
d*un point d^inlerrogation, p. 125, un des noms d'éponymes que don- 
nait Pittakis et qui n'était pas formé selon les règles de fonomatologie 
grecque. 

Ce marbre a élé retrouvé par M. Eustratiadis , qui vient d'en publier 
le fac-similé lithographie, t^ii.dpx^, nouvelle série, p. àob. M. Eustra- 
tiadis se borne à fixer le texte; il espère que je reprendrai le commen- 
taire que j'avais dû laisser inachevé. 

Voici d'abord la copie de ce texte mutilé : 

lOY 

IZTAIOY 
APIZTAIOZ 
Eni0EO<DHMOY 
EniKAHZEniNIKOY 
EniHPl JAOY 

AEKMOZAYOIAIOZ 

ESAEYKIOY 

nonAiozoYOPioz 

EniKAAAKDGJNiO 



m 
iOZZH 



EniAIOKAEOfï^J 
I5ENOYEYA050Z 
M.f^ArAZIOYEniKOlNU'-iO^Vi 
«aJNOZ EniKAHZE"^^. 



»AZIOY EniAPIZTOBO^: 



^«. 



EniZHN 
EniFE» 

m 



^ Le B«i5, For. arch. n" 282. 
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Les porlenl des apices. Le marbre est brisé à gauche dans toule la 
longueur, et à droite, à la partie inférieure, où nous n*avons plus la tin 
des noms. 

SEniN? 

Èvi] ov 

os 

È[vi. . ,]a1a(av 
3 kpu/laïos 

Évi Oeo^jxov 

Ë'jnx>:^ Èinvlxov 
Èifi ÙçMov 
ûkéx(ios Aif^(^toç 
1 1> Ëir[i] Aevx/ov 

ïlàvXtos Oi^pios 
ÉTri lLa)<h^ûiv[T]o[ç 

Èvi AtmiXéo[vs 

1 5 Ëiri Koivrov 

ÈvixXffs Èv[ivhio\) 
Èvi kpuTlo€o[xtXov 

Èiri Zipf, . . 
Èittye. . . 
30 Èvl A? ou Av. 



5 



lO 



Èvi] s 

Èvl] ovç 

. . , .o§ Zrj 

ÈttL . .TOV 

Éiri kpi\&loiévov 
... .s \k]ycuTiov 
ÉTri. .ùwos 

[Èni?] ky]cuTiov 

ou 

ou? 



Non-seulement celle nouvelle copie continue les conjectures que j*ai 
émises, mais elle les rend certaines. En effet : 

1** Nous trouvons sur cette liste au moins trois noms d'arcbonles 
déjà connus par d^autres documents ; 

3** Ces trois archontes, d'après les travaux antérieurs, appartiennent 
à une même époque'; 

3" Ils sont inscrits sur le marbre dans l'ordre qu'on a dû observer si 
on a voulu se conformer à la .succession chronologique des éponymes. 

Ces archontes sont : 

kpi]<Tl6Çevos, col. I, lig. 6. 
Seà^fios, col. a , lig. 6. 
Ùpeiy^rjs, col. 3, lig. 8. 

kpu/lôÇevos, J'ai étudié la chronologie de cet archonte, Essai, p. 3&. 
11 est contemporain dilpeû^rjs. En effet, sous ces deux éponymes, le pai- 
dotribe éphébique est le même , <!>iXtas <t>peàpptoç ( Troisième tableaa des 
magistrats éphéhiques, à la tin du volume). 



Hk 
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J'ai donc classé kpu/Jà^evos ^rès^d'Ùpcû^rfs, aux environs de Tolym- 
piade glxxx. 

Beà^fios esl archonte durant la quatrième année de Tolynipiade 
GLXxix, 63/61 av. J. G. (Essai, p. laa '.) 

tipeb^rjs (Essai, p. 34) est en charge durant Tolympiade clxxx, i, 
61/60 av. J. C. *. 

Un archonte àioxXf^s ûktoxkéovs figure sur un décret des Héroîstes 
(Essai, p. 118). J'ai reconnu dans ce personnage le magistrat monétaire 
de la série de àioxXrjs et kpoiros^ parce que ce second nom, très-rare, 
se ht sur le marbre des Thiases où il désigne le trésorier, et j'ai attribué 
Téponyme àioxXrjs au i" siècle avant notre ère. Il esl vraisemblable que 
le àtOTiXrfs de notre catalogue est Téponyme àioxXf^ àtoxXéovs. Toute- 
fois, sur ce point, il ne saurait y avoir certitude. Ce nom était très-com- 
mun , et fidentification des deux personnages qui portent le nom d*AfM>- 
V09 peut donner lieu à de graves objections. Pour qu'il n*y eût aucun 
doute, il faudrait que le marbre portât èiri àtaxXéovs toO àioxXéox)s\ or, 
ce premier nom n'était pas suivi du patronymique; \e fac-similé permet 
de le constater. 

Le marbre 678 de ÏÉphéméride conserve, en deux colonnes, une 
suite de dignitaires classés par archontat. On a laissé deux fois, après 
le nom derarchonte, une ligne en blanc (col. 3, \ig. la, 17). Ceux qui 
ont gravé par année celte liste de fonctionnaires, quand personne n*avait 
été en charge ou qu'une autre raison s'opposait à ce que l'on inscrivit le 
nom de ce dignitaire, ont donc nommé l'éponyme sans ajouter au-des- 
sous aucun autre nom; la suite des éponymes est complète, celle des digni" 
taires ne l'est pas. 

Le texte corrigé par M. Eustratiadis permet de restituer le tableau 
suivant : 

[\pi\alôSevos , antérieur à la glxxx* olympiade. 

.... CùV. 

Lacune. 
1. [Àpf]o7aro^, GLXXix, 3. 63 av. J. C. 

* Ëuseb. Pamphili , CAroiucorom canonuni libri dao, édit. de Milan, 1818, 
mention de Be^^ftoe, 1. I, xxix, p. i3ii, mais sans date; xltiii, p. 217, Con- 
ctaso opère in M, Valerio Messala et M. P'uone qui consuUuum gesserunt Théo- 
phimo archonte Athenis, ii* année de la CLXXix* olympiade , année G93 de Rome. 
— Clinton , Fasti HeUenici, 1 83o , t. III , p. 1 80. La nouvelle inscription donne 
raison à Clinton contre Westermann qui, suivant Niebuhr, Klein. Sckrif. p. 2^9 1 
attribue Beà^fioç à la 3* année de folympiade CLXXU. 

* To^TOv (KoUaapos) ^ al 'mpûheu 'apd^ets iitereXéadfiaay ÔXvfiwtdSot rift kua- 
Toalfig xai àyèoiiKooIffs xarà rè 'mpâhop ftot in^ âp-^ovtot KBi/tvr)(Jtv îlpéio^* 
Diodore, I, iv, 7; Clinton, t. III, p. i8îï. 
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3. 


Seà^fioç, 


GLXXIX, 4- 


6i av. J. C. 


3. 


tipdû^ffÇ, 


CLXXX, l. 


6o 


4. 


Aeùxios, 


CLXxx, a. 


^^9 


5. 


KaXAi^cDi/, 


GLXXX, 3. 


58 


6. 


àtOKXffS, 


CLXXX , 4- 


&7 


7- 


Kdïvros, 


CLXXXI, 1. 


56 



8. kpi&16€o[uXos, GLXxxi, 2. 55 

g. ZY)v[6>ty], GLXXXi, .s. 54 

lo. A. . ., CLXxxi, 4- 53 

d'après Diodorc et Eusèbe. 

L*arcbonte de la première année de rd^mpiadc clxxxii est Ucikit/ap' 
fjLO^ (Essai, p. 35). L'archonte kirôXiff^ts (Essai, p. 34) doit être placé 
aux environs de la même date; je Tavais classé entre folympiade clxxx , i , 
et Folympiade clxxxv. On voit que les années qui peuvent lui être as- 
signées deviennent beaucoup moins nombreuses. 

Ainsi ce texte 

i" Donne neuf archontes dont la date peut être déterminée; 

a* Confirme Tépoque proposée pour kpu/Jà^svos, contemporain de 
Téponyme Apti&S>7;« mais antérieur de quelques années à cet archonte; 

3* Diminue la période où nous devonvS chercher à placer kvàXrj^ç \ 
dont je n'ai pu retrouver la date certaine *. 

* Cf. Hermès, t. V, p. 338. 

* On remarquera, colonne i, ligne 8, que, au-dessous du mot . . . .wvo#, il 
existe une lacune semblable à celle que nous constatons colonne 3, ligne ii. 
Je restitue donc à la ligne g ^i. . . et je considère les lettres aaiov comme la 
fin d'un nom d'archonte. Un archonte kyaaias [Essai, p. i lo) figure dans les 
listes, mais n*cst pas classé. Il se lit sur une amphore panathénaîque. Ce serait 
un fait si grave et si contraire à Topinion reçue que de trouver une amphore pa- 
nathénaîque d*unc époque aussi basse, que j'indique ce rapprochement sous 
toute réserve. De nouvelles découvertes seules pourront eu montrer la valeur. 
Quoi qu'il en soit, on admettra, je crois, que le nom d'kyaaias donne par notre 
marbre doit figurer parmi les archontes des environs de Tolympiade clxxx. 

Col. 1 , lig. 8. Pour nous rendre compte de la lacune , restituons l'inscription , 
en ayant soin de toujours placer les pré|X)$i lions èitl sur une même ligne : 

EniAPIZ]TO=ENOY 
....ZArAZIOY 
Eni..(ONOZ 
EniAr]AZIOY 
OY 

é 
II ne manque au nom de rarchonic, à la ligne 8, que deux lettres. Ce fait 
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20. 
Ùpcâhjs à UiTÔécûs ou à flcT^eû;. 

Pitlakis, Ancienne Athènes, p. 56; Ncubauer, Curœ epigraphiar , p. /i, 
note 6; ï^èngahé.Ant. hell. t. II, n" 58i *. 
L'inscription conserve simplement : 

EniAPXONTOZHPQAOYTOYnVTeEQZ 

Le démotique Uirdeds (du dème de flir^i^, de la tribu Cécropide) et 
le nom propre ïltrdeds^ porté en particulier par un fils de Pélops et par 
le grand-père de Thésée, sont également réguliers. 

Cette inscription prouve qu'il y eut trois archontes du nom d'Hérode, 
Ùp(i)hffs de Tannée 6o av. J. C. , tipMrjs kxlixàs^ et âp^di/ç 6 WnOéùJs^ ou 
b IlfT^ew. L'éponyme ftpc&Sj/s b HnOéùds doit être postérieur à Tannée 6o ; 
c'est pour cette raison qu'on ajoute à son nom un démotique ou un pa- 
tronymique. 

21. 
K'ïrixAî7s. 

Hercalanensium volaminum quœ sapcrsanl coUcctio altéra , p. i g i . — Phi- 
lologus , zweiter Supplementband , p. 536. — Philologische A nzeiger, \ 870 , 
t. Il, p. a6. — Academicorum philosoiihorum index Herculanensis edilus a 
Francisco Buechelero. — Index scholarum in univ. litter. Gryphiswal- 
densi per semest. liib. mdggclxu-lxx habendarum. 

Kapye^ov hè tov UcikenAp \ '/pv rbv ^iov èif* ÈTnxXéovs \ àpyoïnoç èy'ke- 
\onfàTOç\¥ipà'Trts b Tapaeùs rrfv\<TXpX9iv htelé^aTO. (Col. xxx.) 

Carnéade, d'après Diogène Laerte, IV, 9, mourut à Vàgc. de quatre- 
vingts ans, olymp. glxii, à. Il eut pour successeur Kapveà^rjs b UoXe- 
(Jtàpxpv qui dirigea durant deux années l'école ocadémique. (Papyrus, 
col. XXV, ab imo 4; Buecheler, p. 16.) L'archonte ÉircxA^; est donc de la 

est intéressant, mais les conjectures restent encore nombreuses. La liste est 
longue , en effet , des noms propres grecs de quatre et cinq lettres qui ont le gé- 
nitif en wvof. A/wi'y taiûiv, tlXiav, t^ionf, t^iojp, k&ùiv, Aduv, N/xâ9v, kypuv, xrX. 
M. Neubauer a aussi étudié cette inscription [Curœ epigraphicœ, HerVirit 1873); il 
rapporte cette séné d'éponymes aux dates que je propose, mais il n'a pas pu pro- 
fiter de la copie de M. Eustratiadis : ainsi s'expliquent les différences que pré- 
sentent son travail et le mien. 

' Rossopoulos : t.yxjtplitov ivf éXXiiPtxrit dp)(euoXoyias, Adify. i86i« exem- 
plaire de fauteur, annoté par lui pour une nouvelle édition. Je dois à M. Rosso- 
poulos la communication de ce travail. 
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CLXiii* olynip. 2 (i 37 av. J. C). Cf. Essai, p. lao; Corpus, n* 108; Arch. 
Anz. 1864, 46G; Hermès, t. V, p. 332 *. 

22. 

Hercalan, l. L col. xxvi; PkiIoL L L p. 54^; PAi7. iëw. 1870, t. H, 
p. a5 ; Bueclieler, p. 16. 

Zexéreû Se T>fs\TOv Kapveà^v ^teTaX\a\yrfç ijolepov èv àp/ovros 'Ufap 

L'archonte ¥»^aL{ioç appartient à Tolympiade clxv, a , 1 1 9 av. J. C. 
Cf. ÈirixA^s'. 

23-27. 

^OL0{lévïJÇ, 

Herculanensiam voluminum , col. xxvii ; Buecheler, p* 17 ; Philologas et 
Pliilologische Anzeiger, L L 

. . ,ispo<yXa€à>v ri^v rov\ ^iov iieTaXXayifv èTroni<Ta\ro èvi KaXXiolpâ- 
Tov, èvi TLa\<Ti[afiov S' érepot Xéyovatv. . . . Eif^ovXoslisarpdç kpnjvopos 
yeyo \ vùDs kXe^àvhpov T&re | âpxpvros èvi T . . . | fiera fiffvéLç rtvaç KoA | Ai- 
xpârovs Ett^ovXos, dhf\hè r^ yévet È(pé<Ttoç, kya\(njalœp ^è iierà t?)v 
Uep\<TéùJç âXùXTiv. . vios\àiv lioXviévov èvi S,epo\xXéovs Tifv èisàX\à(Ttv 
ToO ^ioM èvoiijaaT, èvi Nixo/uii | vovç Se ... . 

On n*a pas proposé de restitution certaine de ce texte. Nous nous 
bornerons aux renseignements incontestables qu il fournit. Le passage 
forme un tout où notis avons la suite du récit; il est vraisemblable que 
les archontes sont rappelés par ordre de date. La prise de Persée ar- 
riva la première année de la cliii* olympiade (1G8 av. J. C). EevoxXffs 
et fitxofiévifs sont de très-peu postérieurs à cette date et contemporains 
Tun de Tautre. KaXXiffI paros , Tloata^r^s et kXé^avhpos sont antérieurs 
à la première année de la cliii* olympiade. La restitution TlaatâZrfç est 
proposée par M. Buecheler; elle parait devoir être admise. ZevoxXffs 
figure dans les listes (Essai, p. ia8); «cet éponyme, ai-je dit, appar- 

* Col. xiY et XXVI, Philol. p. 5^3. Je propose de restituer Kcnéalpeitt èè 
È[ïïtx\Xiov[s ip)(pmos (ïiappzdAnt) tunéXtitey 3è Stdèoj^op ràv awJXO^a</Iiip Kpd- 
rrira Tapaéa. Le nom de l'archonte ne saurait être douteux. 

' Evydfuof et E^yd{iûfp sont des noms connus ; EHyaitos serait nouveau , s* il n*y 
a pas erreur. On ne peut penser à Eiiiafiot, nom dorien qu'on trouve surtout 
dans le Péloponè.se et en Bëotie. (PhiloL Anz. L l. p. 2 5.) 
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tient au ii' siècle, niais est postérieur à Tannée 177. » Le papyrus d'Her- 
culanuni confirme cette opinion, puisque SevoxXrfs d'après ce document 
est postérieur à Tannée 1 68 ; il prouve de plus que Tarchonte éponyme 
à Athènes fut parfois remplacé par le premier des stratèges *. 

28. 

Corpus, n* 2270. Inscription de Délos, décret rendu par les Athéniens 
de cette île, en Thonneur d'Eô^ovAos ^rf{t.rjrploM HapaOcaviOç, La rédac- 
tion est tout attique; ce document appartient à Tépoque où Tîle fut 
donnée à Athènes ; il est donc postérieur à Tolympiade CLiii , a. ( Polybe, 
XXX, 18; XXXII, 17.) Le décret dit qu'Euboulos a fait pour la première 
fois que le peuple t&v kdïfvalojv èv ^tjXùj fût honoré d'une couronne 
d'or aux Panathénées. Cette circonstance ne permet pas de croire que le 
monument soit de beaucoup postérieur à Tolympiade gliii. 

Le début porte simplement èvi kpi&lalyjiiOM Ap/ovros, TafirfXtôJvos 
heKàTYf ialafiévov. Bœckh regarde kpl&lmxjiios comme Téponyme de 
Délos; il renvoie à Tinscription 108, où les clérouques de Salaminc 
nomment à la fois Tarchonte èv ILakapXvi et celui èv âalet, Bceckh dit 
donc que, si kpl&laiyjiLOs était Téponyme d'Athènes, son nom serait 
suivi des mots èv Su/let. Nous remarquerons que , sur le marbre de Sala- 
mine, Taddition èv Suri et est indispensable, parce que les considérants 
citent deux éponymes , ce qui ne se rencontre pas ici. 

Les papyrus d*Herculanum nomment un archonte athénien Àp/o7ai;^- 
pLOs, C*est dans un passage très -endommagé où Tauteur énumère des 
philosophes académiques. (P. ig4 et Philologus, l. L p. 543; Buecheler 
p. 19.) ^(Xcûv I 8é ha'^e^âpevos JUXeirà \ iictypv èyewridrj fièv èv Àpi- 
t/JaixP^ov. Philon succéda à Clitomachos dont la vie est assez bien connue; 
il s'enfuit à Rome en 88 (Cicéron , Brut 3o6 ) ; il était mort en 79 (Zeller, 
p. 523). 11 vint à Athènes à vingt-quatre ans [Papyrus, col. xxxiii, I. 5); 
il étudia dix-huit ans avec Calliciès (li^. 9) et quatorze ans avec Clito- 
machos (lig. 11). Il succéda à Clilomachos vers Tannée 109 (voy. 3o)à 
cinquante-six ans; il était donc né durant Tolympiade gliii (i68-i65). 

On voit que les dates s'accordent, qu kplt/lai^fioç , nommé sur le 
marbre de Délos, est le même personnage que celui dont le nom est 
conservé par les papyrus d'Herculanum. La chronologie des philosophes 
académiques confirme à une année prés les heureuses conjectures de 
Bœckh sur la date de Tinscription du Corpus, n*" 2270. 

' KaXXlalpaios d*aprës Buecheler vers 3o5 ? UaatdSut, même date; kXé^vSpot 
vers 2 3o. — Hermès, t. II, p. 224 : kSiffvifai alpamyoûmos iitl roùt éitXhaf t6 
Sevrepop tipaxXehov roû TloffetSittitov ^ et plu» bas, n* 55. 



— 20 — 
29. 

Corpus, II* 3371; Foucarl, Ass. relig. n* 43, Icxlc corrigé. Èvl ^at^ 

ZploV éLp)(pVTOÇ, . 

Décret des Héracléistes iyriem établis à Délos , en l'honneur de liàxpfùv 
àcjpoSéov, L'acte est de Tépoque où Athènes possédait Délos; il est donc 
postérieur à la gliii* olympiade. Bœckh a considéré ^auhpias comme an 
éponyme déhen. Les raisons données plus haut, n* a8, permettent de 
ne pas partager cette opinion. 

Une inscription récemment découverte (Philistor, I, xv, 1) fait con- 
naître un éponyme athénien du nom de l^haidrias. J'en «ai fixé la date 
aux environs de l'olympiade cxlvi. ( Essai, p. 1 3 1 .) L'archonte du marbre 
de Délos et celui de la stèle athénienne sont, selon toute vraisemblance, 
un même personnage; dans ce cas , ^oLi^pioLs est postérieur à h cliii* olym- 
piade. 

On voit que les deux archontes des marbres de Délos se retrouvent dans 
les fastes éponymiques d'Athènes. Si Bœckh eût pu connaître ce fait, il 
est certain qu'il eût admis dans les listes <t>aihpias et kplalaiyjit.os. 

30. 
kyvàdeos. 

IJerculan, volum, l. /. col. xxv; PhiloL l. l. p. 54 1. Buechelcr, p i5. 
. .iJpA^e V eis kdijvaç \ èrcjv terlàpow tarpà^ | e/xocri ysyovàiÇy fxerà ^è\ 
rérloLpa a^oXàletv ifpSoL \ ro KapveâZyf xai av^-^evô | (levas êv xcti héx' 
aùrm , (rxp^vv l^iav èni UaXXahi | (o (xvvealijaaTO âpxpv \ to> [À7]vo[^]^v 
leai avvéayev. . . 

L'auteur raconte la vie de Clitomachos. Ce philosophe vint à Athènes 
à vingt-quatre ans; quatre années plus tard il entra à l'rcole de Car- 
néade et y resta onze ans; il ouvrit ensuite une école èv rdf HaXXahù) 
(col. xxv); enfin il succéda ou fut associé à Cratès de Tarse quatre ans 
après la mort de Carnéade, en ia5 ou ia4 (col. xxx; Buecheler, p. 18, 
note 5). Philon suivit ses leçons durant quatorze ans (col. xxxiii, I. 1 1). 
Nous poiTvons admettre la date proposée par Zumpt et Bueclicler, qui 
placentla mort de Clitomachos en 109 (Buech. p- 1 g , note 3 , et plus haut 
dates de la vie de Philon j. Toute la dilliculté est de savoir durant com- 
bien d'années Clitomachos enseigna èv r& TlaXXabiœ, Cicéron dit qu'il 
professait la philosophie à Athènes à l'époque de la prise de Carthage 
(i46 av. J. C. Tusc, m, 54). Nous devons conclure de ce fait que Cli- 
tomachos resta au moins vingt-deux ans dans le Palladium. En admet- 
tant cette durée de vingt-deux années pour son enseignement nous trou- 
verions qu'il vécut soixante <}uinzc ans ; il serait donc né vers l'année i84 « 
venu à Athènes en 160, resté à l'école de Carnéade jusqu'en i45. On 
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voit ijue ce dernier chillre ne s'accorde pas avec le témoignage de Ci- 
céron. Il est probable que Ctitomachos naquit vers 186. Il ouvrit l'école 
du Palladium vers 1/17, et ('icéron a pu dire qu'il philosophait à Athènes 
au temps de la prise de Cartilage (i46). M. Buecheler croit que Técolc 
du Palladium fut ouverte un peu plus tard; vers Tannée i35 ^p. i5). 
Essai, p. 1 1 1, archonte kyvàOeos connu par un document qui ne permet 
pas de le classer. J'ai seulement fait remarquer que cet éponyme est pos- 
térieur à l'olympiade cxliv, Ix. Cet archonte et celui du papyrus ne sont 
qu'un même personnage. 

31. 

Buecheler, p. 19 'usapeyévsro \ V els kOijvas (<I>/Aâw) Tsepi 

rérlapa | xai etxoffiv 'Ufov é)(ei)v érrj \ xarà ^tHÔfiaxpv, è<T)(pXa \ K6i>s èv 
T^ israrpiZi KaXAc | xAef xtA . . . 

Voyez la chronologie de Philon , archontat d'Àp/(r7ac;^fxo$. L*archonte 
^txôiiaxps est de vingt-quatre ans postérieur à Àp/(T7ai;^os; il appartient 
donc à l'olympiade glix {lùà-iii)- 

32. 

fitxiaç. 

Base tétragonalc ; marbre de l'Hymette; Philistor, t. III, p. A61, 669; 
t. IV, p. 54 1; É^fx. dpx,' nouvelle série, n" 7. 
Sur la face principale : 

à ^ifitoç é[xo]pr)[y]et , Ncx/ot; )Jp;^e 

kyùJvoOéT[r^ . . . Q ] xXéovs AiOaX^rjs , 

Xecavrii dv]ZpôJv èvixa, liraoxXrfs Boidjrtoi 
rjdket , S[eoh]vpihrfç Botdyrios èh^amce 

Sur le côté gauche : 



Dans one couronne : 


Dana une couronne : 


Dana une couronne 


kv6nnr[àffavTa] 


alparrryTi- 


à hifflOf 


llava6ijvat[a] 


(jama èiri 


àycavoSev/j- 


rà fâsyàXa 


rôJv &irXûùv 


aavra 


Dans ane coaroune : 




Dana nne cooronne: : 


(/JpoTïfyijaavTa 




à ZffflOS 


èiri Tôv ÔirAûw 




(javra 


Côté droit : 






AI • • 






OA- • 







• • • 
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Wescher et Foucart, Inscripl. de Detphes , Liste des Soieria , n* 6, 1. 16. 
tmroxX:^ M/xtcowo; Boiùtrioç avXr^njs. S*il faut reconnaitre ce person- 
nage sur le momiment chorégique, Tarclionte Ntxias est des environs de 
Tannée aoo. Aucun des archontes du nom de Nix/a? connus jusqu ici 
n'appartient â cette époque *t 

33. 

9 

XpvcToXA/^, 1 5 janvier i866; Egger, Etade historique sur les traités pa 
blics, p. 289 ; Wescher, Étwlesur le monument Inlingue de Delphes , p. aoa , 
a 09; Essai, p. 118. J*ai fixé la date de cet archontat entre les années 
189 et iii6. • La composition du conseil amphictyonique n est plus celle 
qu*avaient établie les Etoliens; le décret est postérieure la victoire de 
Manius Acilius , mais il parait être antérieur à la réduction de la Grèce 
en province romaine.» Nous pouvons être plus précis: les Béotiens fi- 
gurent sur la liste ; le monument est donc antérieur à Tannée 17a, époque 
où leur confédération fut dissoute ; cette date concorde avec la mention 
de Vhiéromnémon thébain , fils d'Opheltas. Opheltas florissait au plus tard 
vers a 10. (Polybe, XX, vi, A; Foucart, De collegiis sccnicoram artificum 
apad Grœcos, p. 37.) 

3Ù. 
k'aoXkàl^pos. 

Stèle éphébique conservée au Varvakéion, mais en très-mauvais état : 
cinquante-sept morceaux. M. Komanoudis en a parlé à plusieurs reprises 
depuis 1861 (voir en particulier Philistor, t. I, p. 49), et se propose de 
la publier. Je me borne à enregistrer le nom de Tarclionte que j*ai véri- 
fié et qui est certain. Les SvXAeia sont mentionnés sur le marbre (Phi- 
listor, fass. cité). ÀTroAA^Sfitjpo^ appartient au temps de Sylla, eVst-à-dire 
aux olympiades clxxhi-clxxv. 

35. 

^rjfioxpirrfs. 

ÈiFfi) I wfios I ip)((i)[v 
^rflÀOxpà[rr}s 

(/IpaTrjyàç 

Nixâv&)p véoç [Ôprjpcs 

' Il se peut aussi que le nom d'IinroxAn^ revint de génération en génération 
dans cette famille béotienne. Je signale la difficulté que d*autres textes seuls 
pourront éclairer et j'inscris provisoirement Nix/«ç flans les Hstos. 
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xripv^rifç è[5 kpeiov ^aàyoM ^ov\rfs 
de 

Xetrovpryds i<T(^[ù9pos 

tj^fi. àpx^. n* igii; Ane. Aih, p. 48o; Neubauer, Curœ epigraphicœ , 
p. lo. Cf. Corpas, 180-1 8a. Ce marbre appartient à Tépoque où le 
stratège des hoplites et le héraut de TAréopage étaient nommés sur les 
monuments pubUcs immédiatement après Téponyme , c est-à-dire au pre- 
mier siècle de notre ère. Cf. Neubauer, Commentationes , p. 55. Sur la 
forme èvcbvvfios Apxji»^ 1 exemples cités par Neubauer, Curœ epigraphicœ , 
p. 11. 

36. 
kpit/Jœv, 

Pittakis, U ancienne Athènes, p. 108; Neubauer, Carœ epigraphicœ, 
p. 13; Le Bas, estampages conservés à la Sorbonne, carton E, 1, i3g5; 
Rangabé, Antiq, hellén. 573 et 1367. 

L'estampage est moins complet que la copie de Pittakis, mais il la cor- 
rige heureusement. 

a, 

ZOHTTIOYAPXONTOZ 
TAIAIKAZTHPIQ 
OZ)AAKKIAAHZ 
Z)<t>YAAZIOZ 
5 ZjMAPAeQNIOZ 

OINTOYICYAAOHNAIEYZ 
rPAMMATEIZ 
NIKANAPOYOAYEYZ 
EPMEIOZ 
10 APIZTQNOZNEAPXONTOZ 
EniMEAHTAlAlK 
ZTPATQNjRAlANIEYZlPl 
HAIANIEYZ 

AXAPNEYZMOYNAIOZ 
i5 rPAMMATEIZ 

OAYEYZ 
AAHZ 
18 ONTOZEni KAZT 



KHPYKIZIOZAT...? 
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19 YNIEQZAPX 
10 AIKAZTHPIQN 
KHOIZIOZ 
nOAlOYXOYAElAH 

nAlANIEYZ 
EnirONOYANArYPAZIOZ 

TEIZ 
TQNQAEAPIZT.. 
Z 

Lig. i. Pittakis EFIIEPHTHOY. M. Nenbauer conjecture èirl Èpfieiov, 
il faut lire : 

ol èiri Tov hetvos] l.(prfr1iov apy^ovros [aipsOévreç èifi[ie.Xri\TOLÏ ^ix,a- 
alrjp(\<t3v. 

Suivent quatre noms: puis le titre ypafifiaTefe , les greffiers, et les noms 
de deux grefTiers. 
Lig. 10 : 

Oî èisï] \pi(Tlù)vos ^e\ci)Tépov\àp)(pvTos 
aipedévres] èiriiiekrjTaï ^tK[a<y1rfplûùv. 

Suivent quatre noms d'épimélètes et deux noms de greffiers. 

Le fragment b publié par M. Rangabé ne se rejoint pas exactement au 
fragment «publié par Pi ttakis; nous avons ligne 18: AIK]AZT[HPIQN, 
et ligne 20 : AIKAZTHPIQN , ce qui est une preuve décisive. 

Suivent les noms de quatre ëpimélètes et de deux greffiers ; Farchonle, 
ligne 19, est du dème de Sunium. 

Cette inscription donne un archonte. et non deux; à la ligne a , comme 
à la ligne 19 , nous ne lisons plus que les démofiques. L*fnscription est des 
temps romains , ce qu'indiquent les noms propres , et probablement du 
1" ou du II' siècle avant notre ère. Nous ne pouvons, pour le moment, 
arriver à plus de précision. 

37. 
Uàvraivos TapyTJrlios. ( Voir planche ci-joinle.) 

Cette inscription est en neuf morcenux, que j'ai rapprochés et qui 
donnent un sens suivi'. 

Les fils du cosmète ont élevé la stèle. Le paidotribe Ariston est 

T 

Quelques traces de leHres peintes à la partie supMeure. 
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KOV] 

vcuevs 

î Elptfvahv Kv^aârpKUfK 

fateùs 

osi^s alparrryàs ÈXa^tf- 

)tov, tipaHXéa>v ) 

1 kirjvt-KX.Bitptros, KùoZos) 

ÙvTJtrtpLOç) kypvXifdev, 

pLçyTJT-Oitipâvioç Tapy- 

pLùiv KvhaOtj-^tXoxXf}s 
. t'kaxXamâhr^ AevKO-Mévavhpoç 
è^ Ot'Aià[Tip, BténfOfivof ^Xvedç, Aiovùatos 
Bepev-ytàaxfitÇf T^X^) ^XAcn-ktlnids MeXtrsits 

TXavx(aç 

Elai^os k] 
kvoXXdjvios . 
ZdxTtpLOs Ali 
l^éXevHOs) k 
kvriovps) U 

^pàtTos) lier 

kitjvtsùt 
Updievos 
Mapadebvt' *j 
kpLVvôfia-m 
Xps Mapa- 
tiXià^pas) f 
^aXrjp- 
noXépLùùv 4 
Mapa6<hvtoç 
Eùxatpos M«r[<^ 
kvdealijptosl 
Eùryxj^tàïfi 

<»*) 

Ai^] 
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connu; il est en charge eu 108 et en 109 [Essai, p. 78). En 111, nous ' 

le trouvons associé à un suppléant, ^rjixijrptos Eiatyévovs PayLvoitaios, 
Le nouveau texte n'est pas postérieur à Tannée 111; il n'est pas anté- f 

rieur à l'année 98, puisque nous y voyons que le cosmètc honore l'em- 
pereur Trajan. Nous ne savons pas si sur ce marbre le mot repfiavtKÔs « 
était le seul titre inscrit ; nous ne pouvons donc rapporter avec certitude * 
le monumentaux années 97-102. L'archonte Uàvraivos Tapyij^ios doit 
être classé provisoirement entre les années 97- 1 1 1 , probablement dans la * 
première moitié de cette période, les archontes des années 108 et 109 
étant connus. 

38. 
Méfiiitos. "• 

. . .eHTYXHNIKHKAICAPOCAAPIANOYc^ 
EYCANTeCENT.€niM€MMIOYc& 

cDPOYKOA APXONTOC 

€TAP HCnPiùTHWM 

OYMt ..TOKPmM 

m 

Varvakéion , en tète de stèle. Le marbre est brisé à gauche ; lacune im- 
portante au milieu. 

kya]6'^ Td/tf. N/xv ILaiaapos ÂZptavov 

oi è(pYï^ev<TavTes èv t[û3] èiri MepLfiiov " * 

.... ^pov KoX[cûVY}Oev] ipxpvroç 

èviaMTco, T]eTàp[rov dira r]Yfs 'ap(l!ynf[ç èvi- 

^ïffiias t]ov iÂ[ey(<Tlov av]roHpà[ropos 

[Kaiaapos Tpatavov khpiavov] 

Cf. inscription 89. ' * 

39. 
UpaSctyôpoLs TeifioOéov Boplxtos. "^ . 

ky]aO^ Tù/tf \t]xivvios ktntXrfViéZrjs f^ 

ÈttI &p]^ovroç npa^ayôpov tov \iK(wtos krltxôç 

Tet(i]odéo\) Soptxiov $1' éird rffs tspcoTTjs Se Zdyjrvpoç kvéXXov Ëpx<®^ 

o€ khptavov eis kOijvas èiri^rjfiias (itfvàs yafÂïjXt' kaxXifnrtéèùjpos) * • 

5 6l>voç èirl Tifs Aiyrjthos ç' ispvTaveias ^ èypaiifià- 5 Zdrîrvpos ÈpauretfSv ? . 

revev Xpvffdyovoç) <PXveùs ol "apvrivets reifiij ^tffujrptos) ^ 

a]avTeç avTOÙs xai Tovs dïffeirovs dvéypaypav Xdpifs) '^ 

Tapyijrltoi ^oùptos Mépxos 

È]Trei)wpLOs ÈppLslas TXawiov Atxivvios kppiav6[s] E(fhrjp.os Èpfieiov -^ 

Seà(ppat/log IIv . . .<T,v Zcimvpos îlodeivov i o Èpnépœs kafiévov ^ 

kXé^avZpos M . . . vos TlàvwxP^ ^potaXefhov ÈXsvasivtos) 
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nofivthvtos Zâ) . . Éx Mvptvoiivnjs ÈXiriwtxos kprepLûû . . 

ÈpiiSkaoç lov . . kXé^av^poç AAio^pou ÈalioiôOsv 

5 khcafiéinfi A^. . . AioxX^; ÀXeÇdtvSpov SûrrrfAî;^ Bax;^^Aov 

^(ûpàBsoç UpoTO . . . ÊA€^<reivotf(5ic)ÔA6/iir<w 1 5 kSrjvà^œpoç) 

iLixtvvos(sic) kxltxàs yLaxapeUs) ïlp . ^lOfiateTs 

Upeîiioç Uporelfxorj Moxapet); ) Ne . Bàxxtos (sic ) ^etxrf^pov 

Ela(^ù>pos ^cMTt, . EÙTifiepof Maxapéos "Sstxrf^opas) 

10 kippo^iatos A\ OiXdtSai kpoi^rirtot 

ÈptxaieTs . .éAcopoç ^xafiiu^pov ao kvrivarpoç Eùnàpov 

. . . ^(ûpos Ev<Txijp^ov[os] kaxXrrnrtihYfç E^^pov 

AtaeiTOi 
xijpvS povXijs [xai ^iffiov] 

L'inscription de Praxagoras a été publiée en 1870, par M. Komanou- 
dis, dans YKùjtj (ao septembre); celle de Memmios est inédite. Le 
texte daté par Tarchontat de Praxagoras a donné lieu à deux mémoires, 
l'un de M. Hirscbfeld*, l'autre de M. Dittcnbergcr *. i\J. Hirscbfcld ad- 
met que, par ispcanf è'^ArjpLla, il faut entendre le voyage d'Adrien à 
Athènes en 111, avant que ce prince fût empereur. M. Dittcnbergcr sou- 
tient qu'il s'agit du premier séjour qu'Adrien fit à Athènes comme em- 
pereur, en ia3. 

Nous avons aujourd'hui quatre marbres d'Athènes datés par le ou par 
les voyages d'Adrien. 

i" kyaO^ T^xî^, èvi Tt^piov. KA., kyaôft T<ixv> oi èvi TiÇ. KXav8/ow 
tipdjZov Mapadùjvhu ip^ovros, rpirov àvd rffg èvihrffi(as tov fieyMov 
aitTOxpâropof Kaiaapoç Tpatavov khptaafov 'SeScu/Jov xtA. (Philistor, t. I, 
p. 38i.) 

a* kyaO^ Tw;^>7. Nlxtf ILaiaapos khptavov [oi è^7j€\e{f<TavTSs èv r[(û] éiri 
Msfx/ui/ov. . . .^pov lLoX[eÊnnjdev] âpxpvroç [èvtœur^ T]eTàp[TOv àird T>f]s 
'Brp€Synf[s èvt^rjfilaç r]ov pL[eyi(/lov aùroxpàropoç Kaiaapos Tpatavov 
kZpiavov xtX. 
^ 3" ky]ad^ Tw;^>7 [èvi ip]xpvTOS Upa^ayàpov rov \Tetfx\oOéov Soptxiov 

61' and rf^ ^mpdmjç d-eov kjbpioLvo\) els kdijvas èirtlrfiiias ,^. 

4" Ssoîç, Tù^tf [av]TOxpàTOpos Kaitrapos [T. A]{A/ov khptavov kvray- 
veivov '!^s£aur1ov, elxtHrlov éG^ofiov érovs dnrà rffs Q'€ov khpiavoH 'apdyrtfs 
eis k âii ^t u èTrAïffiias . . . [é]ir&>[w(i]o9 [^p^^ 1* • • ^'^^* 

1° La seule formule rphov ànà rifs èTrihrjpiias ne fait pas mention de 
la 'Sfpeiynj èvtZrjiiia; c'est qu'à cette date il ne pouvait y avoir de doute, 
Vempcrenr n'étant venu qu'une fois à Athènes. 

* BttUet. de l'Instit. 1872 , p. 118. 

' Kaiser Hadrians erste Amocsenheit in Alhen, Hermès, 187a. Die Familie des 
Titus Flavius Alkibiades, Hermès, même anni^o. 
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•À* Dans les années qui suivirent Tarchontal de Memmios, Tusage 
parait s'être élibli de mentionner toujours d'une façon précise la lapdnr} 
èvthrjfila. 

3' D'après la formule n** a , quatre ans après YèTnhrjiiia d'Adrien , la 
mention lîrpûm; serait devenue nécessaire. 

li est impossible de rapporter la formule rpirov àisà rrfs èmhrjfiiaf ait- 
TOHpàropos kJ^ptavov à l'année 1 1 1 : trois ans après cette date , Adrien 
n'était pas empereur. Il s'agit évidemment ici d'un des voyages qu'Adrien 
(jt à Adiènes après avoir succédé à Trajan. 

La formule TSTàprou flbrô Tifs lapéTrjç èvi^rfiiias indique que , quatre 
ans après la lapùrnj èirthrjfiia^ Adrien était revenu à Athènes, nouvelle 
preuve qu'il ne peut pas s'agir de l'année 1 1 1, puisque, après le voyage 
de Tannée 1 1 1, Adrien reste onze années au moins sans visiter Athènes. 
Nous sommes donc obligé de comprendre par les mots ^epérr) èisArjp.la 
un voyage d'Adrien empereur, et puisque ce voyage est le premier, c'est 
celui qu'£usèbe fixe à la cinquième année du règne d'Adrien , et Clinton 
à l'année laa/iaS '. Nous sommes ainsi d'accord avec M. Dittenberger. 
De la sorte Athènes n'aurait eu qu'une seule ère datée par le voyage 
d'Adrien et non deux, ce qui, a priori, semble naturel. 

Nous devons examiner si cette opinion n'est pas contredite par les 
faits connus jusqu'ici, si elle peut être admise dafis le système de chro- 
nologie que nous avons adopté pour les archontes de cette période et 
pour la succession des magistrats éphébiques. 

En admettant que l'ère d'Adrien à Athènes parte de l'année 1 33, nous 
avons , pour les quatre marbres qui font mention de cette ère , les dates 
suivantes : 

npeohrjs krlixôs, i a6 ap. J. C. 
Méfifiioç. . . lay. 

Upa^oLyàpK Teiiiodéov Sopinios, i38. 
T. . . archonte inconnu, i5i. 

ilpeolrfs krItKÔç. M. Neubauer* croit que VèTrthrffiia dont il est fait 
mention sur le marbre est le voyage solennel qu'Adrien* fit pour dédier 
VOlympibion, voyage dont la date a été fixée à l'année i32 par Corsini; 
il attribue donc Ùptûhrfç à l'année i35. J'avais aussi admis qu'il s'agissait 
de ce voyage, mais, profitant d'une découverte de M. Renier, qui a pu 
déterminer l'époque précise de la dédicace et qui a prouvé qu'elle était 

' Anno 2137 Hadriani V Hadrianas rogantibus Atheniensihus leges e Dracone, 
Solone aliisque decerptas scripsit. Idem Athenis hiemavit. Eus. cité par Clinton , Fasd 
Romani, 1. 1, p. io8, 1 22 ap. J. C. — Anno 21 àO Hadriani VIIP Hadrianas rébus 
Eleasiniorum imbuitar urbiquc Atkenaram muUa largitur. Année 13 5. 

* P. 160. 

' F. A. p. 106. 
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kvoXXcûvtos k^po- 
hahv kxjippsiis 

KX. AofifTiavoO ipxpv- 
Tos è(pij€ejp (tvèp 



c. 



Evxap- kdiivaus 

TsC^tfs ^vvépùùç 

AéùDv ol ^aialoï piXot 

MévavZp[os 

kXé^avhpos 
. AZAZ . . raie vea- 
^ .HPAIAHZW<rxe 

àptals, 

d. 

Evxapntiïfç. 
Eia^ùûpoç 
'!LeÊmipi)(ps (piXot 

1(71- 

^6iynfptxps 

Koinanoudis , XpvffaXXlç, i866, p. 4i3. Ces inscriptions sont gravées 
sur les quatre faces d'un piédestal. Les letti'es de la première inscription 
portent trace de couleur rouge. 

Les inscriptions a et 6 sont écrites avec soin ; les inscriptions c et d 
paraissent être des additions faites après coup, comme on en trouve sur 
nombre de marbres éphébiques. Ces marbres, exposés dans les lieux où 
se réunissaient les jeunes gens, recevaient des (jrajflli, des inscriptions 
sans caractère officiel que le caprice des éphèbes expliquait seul. Les 
exemples d' additions de ce genre ne sont pas rares. ( Neubauer, p. (34 ; 
PWwtor, 111,282.) 

L*archonte KA. àofiertavàç appartient aux années 129-138 (Essai, 
p. 77). C'est en 129 qu'Adrien dédia VOlympiéion\ Dans cette période, 
si nos calculs sont exacts, il n'y a de libre que les années 129-136. 

41-42. 

Ti. ^Xà£tos ^Xa^iov Aecûadévovs vlvs kXxtSMiffs, 
— Tf. <bXao(noç Ti. ^Xaoviov kXxt^tâhov vlàs kXxt^ttàtjs. 

> Cf. n" 39. 
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1 Ù è5 kpeiov ^aàyov 

^ovkif xai il ^ovXif 

TCûv X xal à hrfiios • 

ràv èneinfvuLOv 
âp/pvra xal Ispéa 
^poiKTOv (nràrov 
Ti. <I>X. OAa^/ov 
Aeùxrdévovs [vlàv 
kXH]i€tahtfv llatavtéa 
dpe]Trfs êvexer xal t- 
1^; eU Tifv taaTp&% 

È^rjfi. dp;^. A. 4oo8; Rkein. Muséum, xviii, 65; Neubauer, p. 19; 
Essai, p. 79 ; Hirschfeld, Hermès, 187a, p. 5a. 

a* Ti. ^Xaoiitov keoùaBé- 

vovs vlàv kXHi^iihïjv 
Uaiaviéa iperfjs êve- 
xev xai rriç eis tyiv isra- 
Tp/da evvoiaf, 

È(prfii, Tûjv ^tXofiadôJv, i4 janv. i865; Essai, p. 84; Hirsclifeld, p. 53. 

3* Ù è^ kpeiov 'vrâyov ^ovXvf 

xal H ^o^Xii t&v X xoLÏ b 
^rf(ios EireXXiav Eht- 
^d)pav '!^a€eivov èi Ot- 
ov ^yarépa, fXYfrépa 
T/tov OAaèiot; AeùXTdé- 
vovç xai Tirov OAa^/ow 
kXxt^tà^ov xai OAa^/- 
a; <l}(Xas Uatavié(à)v 
dperffs évexev, 

Hirschfeld, Hermès, p. 53. 

à" Tdv M Toùç birXhaf 

alpartfyàv xai yvpva- 
aiapyov Ti. ^Xao^tov 
AseiXTdévrjv ^Xaoviov 
kXxt^itàov viàv àperf^ 
ëvexev, 

Hirsclifeld, Hermès, p. 53. 
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5* H ^\r) x]si à liiyL0[ç 

râv k]drfVPLi€i>v rdv 
è]'!ri [t]ow5 àTfXhas alparrj- 
y]àv xai ')viivauTiap^ov 
K[ai] ip^oLinoL rrfv èireûw- 

rfjs [k\Kpor«à\s(ûç Tirov 
^\[a]o<tiov T[f]TOv ^Xaovi- 
ov [kX]xt€ià[hoti] tiiàv 
kX[xt€\idAijv Uataviéa 
àpevrjç évexsv. 

È^yL. TùJv ^iXofiadûJv, li janvier i865; Hermès, p. 53. 

6* ^Xaoviav <l>iAav Ti. ^Xaov- 

iov khti^Mov Uaiaviéùjç 
Qvyarépa F. ^ofitriov kpurlo- 
hrjfiiavov XoXXe^ov yvvaî' 
xa ipsrrfs xsi (TùûÇpotHtvrfs 

évSKSP 

T.] Aoiihtos kpi&lo^rjfiiavàs t))v éavrov 

yfjvaika 

È^(i. T«v piXofi, 1 4 janvier i865; Hirschfeld, Hermès, p. 53. 

7* Essai, p. 88. deux éphèbes, <I>A. XewrSévTfs cl <I>A. khu€Mï^, 
archontat de Be&riiios. 

8* Corpus, n* 196. Sous un archonte inconnu du dème de Phalère, 
peut-éire SiSro^ ^aîkripsiàç, un <t>X. k'hii^iàhijç est prytane en même 
temps que ^ouriavàs ^eipieis. 

Les inscriptions 3 et 4 ont été découvertes en 1 87 1 , postérieurement 
aux conjectures que j'avais émises sur les deux archontats d' khtt€tiZijs 
et sur celte famille. (Essai, p. 85 et 87.) 

M. Hirschfeld a repris ce travail (Hermès, article cité). Toutefois je 
ne puis admettre les arguments qu il trouve dans la présence du sénat 
des six cents , arguments pour lesquels je renvoie à Texamen qu eh a fait 
M. Ditlenberger (Hermès, 187a, p. 221). 

De ces textes, il résulte évidemment qu il y a eu deux éponymes du 
nom d khtt^tihrjs , hypothèse que j'avais proposée dans Y Essai, p. 86. 
L'un s'appelle T{. ^Xi€tos <t>Xa^/ov Xecjadévovs vlds kXxt€iàhïfç (inscr. 1) ; 
l'autre, T{. OAaoOio^ Ti. ^Xaoviov kXxt€ioiZov vidç kXxi€tàhijs (inscr. 5); 
le second parait être fils du premier. Le premier est archonte en 139, 
le second en 1^6. (Essai, p. 85.) 

La généalogie de cette famille ne peut pas être établie avec certitude ; les 
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mêtiies noms s'y transiiiclteiit de génération en génération, ce qui rend 
les confusions possibles. Je proposerai cependant le tableau suivant : 

èÇ Oiov 



BiTeAA/a ifftScôpa^ épouse XeciXTOévrjs 



■rchoiil« en i3g. 



A eoûodévris 



kXxtètdint <t>Xa6ia <l>iXa ^ 
slrat^ge , rpoose 

gymDasianpie, kotoloêrjutavéi 
prêtre de la Victoire, 
archonte en i46. 



kXxtStdSris ® XseoaBévnt ' 

rpliALe vers lb^. 

li3. 

Vanfokéion. 
A. 



OZ 

OYZ 

HTHZ 

YZHAOZ 

PATHfHCAC 

\6a)CAA6A<t>0C 

TOYKAAYAlOYAnO 

\XAPN6(i)C 

Partie supérieure d*un bennes, marbre du Pentélique. Ce monument 
a été scié en deux morceaux; nous avons ici ]a fm des lignes qui ne 
donnent aucun sens. Il faut rapprocher de cette inscription le fragment 
suivant, conservé également au musée du Varvakéion, 

* Inscrip. 3. 
« Idem. 

^ Idem. 

* Idem et 5. 

* Inscrip. 6. 

* Inscrip. 7. 
^ Idem. 
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B. 

IC 
I I i AP 
AYP<DIA 

nipeecoc 

KAAYAIOC 
AXAPNev 
THCrR 

ciepo0 

INAP 

Même marbre; même disposition des lignes; même slyle des lettres. 
Le texte était gravé avec une extrême négligence. 

Èwi ip\^ovT]os 
AOp. ^iX[oxXé]ovç 

UipeécÊyç [à xa(Tn]riTifç 

KXMio[s UoX\<t\v^oç 

À;^ap»e^[ff (/J]paTifyïi<Tcts 

lepo[(piv]rov KXarAiov kiro- 
XX\tvap[iov] k^PL^écûs. 

Ce texte, ainsi reconstitué, fait connaître : i** un archonte éponyme; 
a* un cosmète de Fépliébie et un stratège d*Athènes; 3* un hiérophante 
d'Eleusis. Le mot ^iXoxXéovç remplit exactement la lacune. Celte resti- 
tution est très-probable. 

Les hiérophantes, en prenant possession du sacerdoce, perdaient leur 
cognomen et n étaient plus désignés en général que par le gentilitium 
suivi de leur titre et quelquefois du démotique; c'est ce qui rend diffi- 
ciles les recherches chronologiques relatives à ces personnages, recher- 
ches du reste encore très-peu avancées aujourd'hui. Ici Claudios porte 
le cognomen kvoXXtviptos , sans doute parce qu'il est cité sur un mo- 
nument qui ne lui est pas consacré personnellement et qui n'a pas an 
caractère religieux; peut-être aussi parce qu'il n'était pas en charge 
quand fut faite cette dédicace. Un fLkœù^toç est hiérophante au temps de 
Septimc-Sévère , mais il porte le démolique Mapcidfbvios. (Corpus, n* 353.) 

Il faut rapprocher de cette inscription le texte suivant donné par le 
P^7Mtor(t. l,p. 382) : 

Karà T[à èTrep]caTrf(Aa 
rôjv [<rvve^]pi(ûv 
Ti€. KA ïfXov 




4*1 
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X)^apvéa [âp])(pvTa 

dyei>v[odéTrj]v <I>iAa- 
ZeXç![ei(ov] Ti€. KA. 
ÀiroAA[65vio$] ^x^P" 

PiédesUl. Marbre do Pentéliqne. 

A la ligne 3 , le nombre des lettres effacées permet de restituer IIo-w 
A^{]);Aov. Nous pouvons retrouver en partie !a carrière de ce personnage; 
après avoir été archonte de réphébie, il en devint cosmëtc et fut aussi 
stratège d*Âlhcnes. Il avait pour frère l*hiéropbante KXaithoç kvoXXivà- 
ptos. Le père de ces deux personnages s*appelait Ti€. KA. ÀiroAAfl^io;. 
On ne doit pas confondre cette famille avec celle de F. lUurtos ÀiroA- 
Xcavtos l>Teipte^ qui vivait dans ce même temps. Sur la généalogie de F. 
KéuTtoç kvoXXùifvios l>reipte^s , cf. Essai, p. 190. 

La descendance àkvoXXeovioç k^appe^s s*établil ainsi : 

Ti€. RÀ. kvoXXdâvios k^appg^s 



I 

KA. HoX^inXos KA. kvoXXtvdptoç 

arcbonte <Sphibe et agono- biéropbante. 

tbite an temps des jeux 
pkiladelpku; plus tard 
oosmète de l'épbébie. 

Les jeux philadelphes paraissent pour la première fois au temps de 
Marc-Ânrèle et de Lucius Vérus (Neubauer, Commentationes , p. 62). L'ar- 
chonte AOp. OiXoxA^^ est postérieur à Tannée 161 ap. J. C. 

kphvç, 

Varvakéion ^ 

OIEniAPAYO. .PXOil^^SK 
E<DHBOITONEAYTQNK 

fmmO'fEZTlMOeEU^O^KA 



Partie supérieure d*un hermès, marbre du Pentélique. Il manque 
quatre lettres à la un de la première ligne. 

^ Inscription comxnaniquée , en 1872 « à la Société des Antiquaires de France, 
(|ui Ta insérée dans son BaUetin. 
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Oi èiri Aphvo[s à]p)(p[vTOs] 

oo-fw/T^Jv 'LanéXyfv Ba . . * 
. . .ov Èaltouôdev ràv xa . . 

. . .TTOV 

La restitution éf^foi n*est pas douteuse; le magistrat auquel le mo~ 
nuinent était dédié élait le cosmète, comme cela arrivait le plus souvent 
pour les liermès éphébiques; la première et la dernière lettre du mot 
xoafirfnjv sont certaines; la lacune au début de la troisième ligne est de 
six lettres, ce qui ne laisse aucun doute sur la restitution nécessaire. 

Le (ils de ^anéXtfç, appelé ÙpaatXéeûv ^ojréXovç Ètrliaiàdev^ remplit, 
comme son père, des fonctions éphébiques; il était hypopaidotribe sous 
Tarchontat de BiTftrtos Ueltrcov MeArre^. (Tabl. VII, Essai, p. loo.) Bn^- 
aios Uehoùv a été éponyme aux environs de Tannée 1 70 ap. J. C. C*est 
vers le même temps qu*il faut classer Tarchonte kp^vs. Les hypopaîdo- 
tribes étaient souvent très-jeunes , il n'est donc pas nécessaire de supposer 
qakpiys soit de beaucoup postérieur à Biij<Tioç Ueheov. 

Le nom kp^vç est d*origine gréco-orientale'; on sait combien étaient 
nombreux a cette époque en Attique les Syriens et les Phéniciens. (Voy. 
Comptes rendus de l' Académie des inscriptions et belles - lettres , 1870, Mé- 
moire sur les étrangers admis dans Véphéhie attique.) 

/i5, 
RA. AaSoO;^o«. 

Varvakéion. 

Ar 

TYX 
TONnEPIAAKHZ 
OZMHTHZTQNE0HBQN . T . 10 • 
TOVnAAAAAIOYKAIOANTIK 
DZMOYZQNIOZTOYZTEZYNAPX 
\ZEni APXONTOZKA . AAAOYXOY 
TPIBOYNTOZAIABIOYNIKOZTPATOYTO 
OZAlABlOYZTPATÛNOZTOYKieAIPÛ 
AOTPIBHZEYTYXIANOZYAKIN 
APXQN TYMNACIAPXOI 

lOYAIOCKACIOC BOHÀPOMICONA 

CTPATHrOC lOYA , KACIOC 

* Le trait indiqué k la Hn de la ligne 3 n est pas certain. 

* Nicol. de Dama», fr. 49. Voy. aussi Polybc, V, 53. 
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MOYN . ANAPOMAXOC HYAiOrfloNA 

KHPYE MOYN.ANAPOM 

WAHIOCCEKOYNAOZ MAIMAKTHPICON 

KQ0PONICTAI MOYN , BAAEPIA 

ai^TYXIAHZeEOACOPOYMEA HOCEIAECONA 

«SfOCeEOACOPOY. EA AAHIOCCEKOYN 

MgKN>EPrA TAMHAIQNA 

ÉIPHNAIOC 
ANeECTHPIQiei 

CnENACON 
EAA<l>HBOAI^;ll 
lOYA.KACIOZ 

Frigmont de stèU. Marbre du Pentéliqoe. 

Tdv 'aepi àkxf^ç 

à x](XTfirfrifs tojv è(^€ûi>v F. io[^Aio$] 

5 Tov noAAod/oti xai à ivTix[o(TiiYfTijs 

os Movtrebvios roùs re <rvvàp)([ovTaç xai tous è^rj€ev(TavT'] 

as M éipYpvTOs KA. Aa2o0;^ov tsraido-] 

Tpi^ovvTOs Sià /3/oti Nixoo7pdcTOv To ypayLuaTeiiovT'] 

os dlà ^lOM 2TpfitTA)V0S TOÛ lLldaip[(ûVOS 

10 \yttOTsai\^ovpi€rjs F^xnv/tavbs 'faxiv\BioM. . . 

kp'/tùv Vv{LV(xatapxoi 

\oiikios ILéaios IRorfipopLitbva 

^rparrryds loOA. Kââios 

Motif, kvhpàfiaxps llva[v]o4fiôJv[a 

i5 l^ripv^ Movv. kvhpôfialxps] 

k]X7ttos I^éxovvhos HaiiiaxTYjpiôiva 

'S]ù)Çpovur1ai Movv, haXepia[vàs] 

Eù]tvx/^ijs Qeohebpov MeX, UoaetheâJva 

. . . .os Seo^po^ MeX. kki^ios ^éxoM\yhos 

ao . . ,v) hpya TaurjXioiva 

Elprjvaïos 

kvde(/JrfptùJ[va] 

ÈXa^Yf^Xi[àJva 
a 5 (o^A. KàtTios 

M]ovvv)(tùJ[va] 

L^hypopaidotribe Eùrvx^^^às, le greffier 'Erpàreûv et le p^iidotribe Ni- 

à 
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7tà</lpaetoç sont connus. J*ai lixé la date de ce dernier fonctionnaire entre 
les années igi| et 209. (Eisai,f, 109.) Cest à cette période que se rap- 
porte Tarchonte KX. Aadov;^os. Son nom entier est iLkaMios ^Xtwos 
A^Zovxp^ [Corpus, n* 385). M. Fr. Lenormant admet que KA. O/Annros 
fut daduque vers l*année 190. Nous arrivons au même résultat par des 
raisons toutes différentes de celles qu*il expose. La chronologie des ma- 
gistrats éphébiques confirme ici celle des prêtres d*Eieusis. 

L*archontc éphèbe îoiXtoç ILéurtos, plusieurs fois gymnasiarque , ap- 
partient à une famille importante, peut-être à celle de F. ioitXioç ILéurios 
kvoXXdlyvioç ^retpieùç, descendant d*ancêtres illustres, archonte épo- 
nyme en aog. (Essai, p. 106.) 

kyotdoxXifs, <^A. kçnçaXos, ÈTtai^pàhenos, 

Veurvakéion. 
a. 

ONTOC 

«VeVTYXIANOC 
oTIKoYAoYCieA 
AYPHAION 

iNAiaiAPONZVV 

6. 

AfASHI TY X H I 

IAPXONTOC<DAAAPnA 
OYCTEIPIEQCCTPATHTOY 
;anACMAP 

ne 



c. 

AT AGHI TYXHI 

OinPYTANEICTHCOINi 

AODIYAHHIEniAPXON 

EnA<DPOAttlTOY 

T0C6T. 

Ces trois inscriptions sont gravées sur la partie supérieure d'un her- 
mès : a el 6« sur la face pnncipale; c, sur le côté gauche. 



— 39 — 



a. 



Ëiri Ap^ovTOs 
ky]adoxXéo[vs 

Z]ei)Ttxoîj \ov(riea. . 

Mé]va[v]Zpov Zùj[rtxov] 

b. 

kyadfl nx,V 
Éir]i âpxpvTOS OX. Àpiri- 
X]ou ^reipiécDs t/lpoenryov- 
vTOs èvi TOUS àirX(]ras Map. 



01 'BfpMràvets rffs Olv[et- 

8oç [^JtiX^ff èiri Ap)(pv[roç 
ÈTta^po^ehov 

Les trois textes n*ont pas été gravés en même temps; le premier est 
écrit avec une grande négligence. — Inscript, a. Le mot A0YCI6A est 
parfaitement lisible; il faudrait A0YCI6YC; le dème de Lousia faisait 
partie de la tribu Œnéide qui avait élevé cet hermès. Peut-être disait- 
on XowxieéArjç et Kowrieiàç. 



A. 
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U9. 
<I>a. ^aHovxps SevoxX^ Htipadànnos. 

Varvakéion. 



ATAGH 
OKOZMHTHZ. tO 



TYXH 
0HBO . NTtON 



eniA 

GCONI 
AHZ. 
TOYZ 

ANTIKO. 



.ONTOC0AAAAOYXOYIIAPA 
YMAAIONYZOAtOPOZX . .A 
YZIAIOYZZYNAPXONTAZKAI 
nAYTtOeOHBOYZANErPAteN 

.HC ArONOeeiA K6KP0niA0C 0IAOr6NHCMHN 

AA65A PA TCONMerAACON 6YTYX0CeAniN6l 6YTYXIAN0CP0Y<D 

nPOC CeBHPeiCON 6AniN6IK0C> AFASIAO 

lo AA6E ANTCONBICON IOYAIANOCA0POAH ZCOCIMOCAIOre 



AnOA 
APICT 
if) AON AT 
M6Z- 
APIZTOB.. 

Ynoco) 
rpcoTOC 

20 BACIA6IAHC 

eiciAcopoc 

6AniN6IK0C 
ONHCIMOC 
0IAOKPATHC 
a5 nAlAOTPIB 
rPAMMATe 

HreMCONTe 

OnAOMAXOC 
YnOnAlAOTP 
3o AIAAZKAAO 
YnorPAMMA 
K6CTP0<DYAA 
BYPCO.eiPh 
APXdJNT 



<DIAAAeA0Eia)N AAK. . .6ICir6N0 

mxûxocBYmm 



TIAOC 



<DA.CYNAPXa)N 

CeMHPCO.AAeEANAPO 

ATTIKOC 

AAKIMEAa)N6nA0PO 

AYTOM6ACONEnA0PO 

N6IA0C> 

APMOAIOCNeiAOY 

AHMHTPIOCPYCOY 

ONOC 

AeiCI0CA60N 

.AC 

..lAOY 

..lOM? 



Stèle brisée en neuf morceaux. 




se 
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kyadiH Tv^V 

6a)v/[o]v Ma. ^tovvaéSœpos \[ok]X[ei] 
Srjs [to]vs iSiovs (TvvipxovTOLs xcd 
T0V5 [e\n OLVTùj è(pYiSovs àvéypotApev 

kvrixo[(TfAriT]rfç kyœvodeia 



kvTùnfeieov 



kyadias) 



\Tnsod(ùv\7Chos 



ILexpOTtûos 

ÈXviveixos) 

iovXiavds k^pohrj[(yiov Zdxrtfios ^ioye. 

AAx. . . Ei(riyévo[vs <t>A. Stivipp^ûn^ 

De/xirpfià. kXé^av^pos 
kilixôç 

kXxifiéhùnf Ëiro^po- 
AvTOfcëSoiy Ëira^po- 
NerXos) 

Àp|x^f05 N«/Aoti 
àrjiiiirptos ^(taov ? 
.ovos. . 

. .as. . 
. .tZov 
. . tOfl ? 



Upoallànfs] 
lo kkéS[aiApos] 
[Zù)(^povia'Jcd] 

ÀiroA. . 

Api<j7. . 
1 5 àovar . . 

Me(7. . 

kpi<Tl6€[ovXos 
'tvixr [ù)Çpovu/Jai] 

Upùiros 
20 BouTikel^rfs 

El(T(^ù)pOS 

Èkviveixos 

ÙVTJ(Tt(lOS 

^iXoKpàrrfs 
a 5 Ucu^(npl€[rfs . . . 

rpaiAfiaTe[<ts 

tlye(ià)v Te. . . 

ÙTrXop.àxos 

'ttroTrai^orpltërjs 
3o lihéumaXo[ç 

'tTToypanfia' 

Keo7po^X(x[S 

Svpcû, Elprf[vatos] 

kpxfinf [râv è^rf^cûv] 

^lowfTÔ^ojpoç ne peut êlrc que le cosnièle de réphébie, puisqu^il 
inscrit les noms de ceux qui ont administré le collège avec lui. Ce per- 
sonnage est connu; il est anticosmètc sous Tarchontat de T{^. KXadhoç 
Bpahoùaç (tibl. Vil) qui fut éponyme aux environs de Tannée 193. Les 
MeyiAa 'LeGijpeia^ nommés sur un certain nombre de marbres épbé- 
biques (Neubauer, p. 7a), sont postérieurs à Tannée 198 . date de Tavé- 
ncment de Sept ime Sévère. 
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Oa. ^fjiovxpç est nommé comme daduque sur un décret en Thouneur 
(le Septime-Sévére ; son nom entier est Oa. A^ov^ps SffvoxX^ Mapa- 
Odwtos. ( Corpus, n* 353 , décret postérieur à Tannée 1 68.) L'archonte Oa. 
àa^ovxp^ ^svoxXf^ Mapadcbvtos appartient aux environs de Tannée aoo. 

Uanticosmète kXé^av^poç Mapaddfvtoç est de la famille â' kXé^aof^pos 
Mapaddjpios, agonotliëte des jeux de Commode sous Tarchonlat de Bpa- 
hoitaç (Essai, p. io6); peut-être devons -nous reconnaître sur notre 
marbre Téphèbe qui fut agonotliëte aux environs de Tannée iga. 

Le nom de Tliégémon doit être Ta. Twp. Teifiayévrfs S^i^ioç; ce 
fonctionnaire est en charge au temps de F. Kàatos kiroXXebvios Sreipie^ 
et de r. JLitivTOç Ifupros Uapadcbvtoç (tabl. VII). Ce dernier éponyflM est 
de Tannée aïo (Essai, p. io6). 

50. 
A. fioiiiiuoç Mfjvis. 

Varvakéion. 
a. 



«NTOZANOYM 
IISillAOC0AAHPE 
'ANEICTHCAir 
CAQAEKATHC 
^CTIMHCANTE^ 
fVErPAyAN 
fACrA/ 



Fragment d'hermès; Tinscription est brisée à gauche. 

Éirî àpxp]vTOs A. Nowfi- 
(ilov }iifv]ihos ^aXrjpé- 
eoç ol larptiTjdéveis rifs Aly- 
ethùç ^X^]ff» ZGj^exàrrfs 
iarpVTon;e/a]ff rtnifaavTe[s 
éavroùs flSjviypa^ay 

Venait ensuite la liste des prytanes. 

Le nom de Tarchonte tel que nous le restituons est donné par Tins- 
cription suivante, conservée également au Varvakéion, 
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b. 
Fragment de catalogue éphébique; gyiunasiarques. 

EiDHBOi 
KAeQZErYMNAZI 

APXHZAN 
AKoPATTIKOZOKAI 
5 KAEQNAZHNIEYZ 

ANOYMMIOZNirPOZ 
^ AKoPATTIKOZKAI 

MENEZSEYZAZHNI 
AYZIMAXIAHZ)Z0HT 
lo ZTPATQNIAZONOZ 

APNOYZIOZ 
AnOAAQNIOZIAZONOZ 

AFNOYZIOZ 
ArO<DANTOZIAZONOZ 
i5 AFNOYZIOZ 

nEINAPIOZnPOJCAOZ 
r M ZTPATQN 
r M KAAAIMAXOZ 
r M TAAYKQN 
ao A NOYMMIOZMHNIZ 

ONIOZMAEIMMSSI 

oi] é^rf€oi 
xaOàyç èyvfivcun- 

A. Rop. krlixàç à xal 
5 KXéœv kiipfteits 

A. No^fifiios Niypos 
A. Kop. Àt7(x^ xai [ô] 

Meveadeùç kirjvt[eits] 
Ati(ri(ia;^/3);?) 2^>;t- 
1 O STpdtTûW l^ovos 

ÀttoAX^i'IO^ iicrovos 

kjvoiimos 
^là^avTOs iéuTOvos 
1 5 kyvovaios 

Ueivàpios UpàxXos 
r. M. STpéTftw 



• 
'.i 
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r. M. RoAX/fiaj^os 
r. M. rXaitxayv 

ao A. No^fc/xios Mifvis 

K6]tfû1)vios Mflt&[fiOff] 

Ligne ao, il ne reste ^e le jambage de droite du A; il autorise à 
restituer h lettre eotière. 

L'inscription b permet de restituer le nom de Tarchonte A. IM^ifiios 
M^i^. Ce personnage est gymnasiarque la môme année que Ueivàpios 
UpàKXoç À^yGOaios, c est-à-dirc qu*il est du même âge que lui. (Essai, 
p. 107.) Ueivipias UpàxXoç est prylanc en môme (emps que Kéaioç 
AvoXX(hvu>s STSipiew. (Epk. arch. 383 1.) J'ai fixé Tarchoqtat de KArio^ 
ÀiroXAd^io^ Sreipfe^ aux environs de Tannée aog. (Essai, f. 107.) Cest 
au même temps qu il faut rapporter celui de A. fioiffifitos Mrjvts, 

51-53. 

kpa^tavàç Mapaddjvtos, Titoç Kitivros KXe, . . lâapaOûJvtoç , Ti€épios 

KXaii^ios UétTpOTtXos Kafimpeds, 

Komanoudis, kdrfvà, ag octobre 1860; Pitlakis, Èprffi. ipx- 383o» 
383 1. 



a. 



Evvoias êvexa xai rffç els é[avTO\is] 
eÙTToias, èvi Ap/ovro^S^ 
tIov kpaêuLVov }ÀoLpadei)v[iov, 
</l parrfyovvTOS èiri tov[s à- 
TrXiras Avp. MeXirofie- 

VOV kvTlVOéûJS, 

èvciyvvyLOç lloX(as kSrjvà, 
èTFOùWfioç Ueiviptos UpàxXos 



Su il la liste des prytancs. 



h 



kyaJOi} liixV 
èisï âpxpvTOS Tcdov Kvtmov KAet^v 
Mapadoûviov, alpctrifyovvros èTr[i tous 
imXeiras IIo. XiXlov iao^p^ov UakXrjvécos^, 
oi tapvràvets Tifs krlaki^os ^\rf[s, tsrpv- 
raveias reifiTiaoLVTe* éavroùs dvé[ypaypav 
èiroûvvfios UoXias kOrjvBt 
èveûWfios Uetvàpioç llpàxXos 



Suit une liste incomplète des prvtanes. 
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% 



C. 



èvi ipxpvTOç, ^>$ivvTo[v^ 
o]v ? Al as èv ÙXviivi^ y Ti&[(iDV 
KXatid/oti WaetpàxkoM [Âa- 
(Airrpéù)ç, (/JppmryoiivTOs iv" " 
{ rà &jrXa KXavhiov Ëirii^ 

m 

MeXtréû)ç, Ç 'fapu, ol 'mpv[ràvei' 

fiifaavTeç éavroùs àvéypa[ipaLV, 
èTTCûWfios r. P Ilei. BéuTtTOS Ai . ? 

L*(iponyiiic de la tribu Attalidc Ueivàptos UpôxXoç est connu; son nom 
entier est F. Ueivàptos Upôxkos kyvoiatos. lleiviptos UpàxXos est éplièbe 
en même temps que A. No^fificos Mifvtç. Cf. plus haut, n* 5o; il est 
prytane la même année que Kàatos kvoXXdjvtos ^reipievs (Essai, p. 106) ; 
archonte éponyme vers la même époque [Essai, p. 107). Les archontes 
. . . rioç kpa€iavds MapaLOdlnfios , Titos Kxttvroç KXe . . }Aapadei)vtos et Ti- 
^ptoç KXaOdfo? UétrpoxXos Aafiirrpe^ appartiennent donc aux premières 
années du 111* siècle. 

Le mot ^at^vvnjs ou ^ehvvnjç n est connu que par de rares exemples. 
On lit sur deux fauteuils du théâtre de Dionysos à Athènes : 



0AIAYNTOY 
0AIAYNTOY 



AIOZ|OAYMniaY|ENAZT[EI 
AlOZEKnEIZHZ' 



La îormc (paihvvTTJç parait désigner un dignitaire religieux. Pausanias 
(V. XIV, 5) dit que les descendants de Phidias avaient charge d'entre- 
tenir la statue de Jupiter à Olympie et qu'on les appelait ÇaApvvral. 11 
est facile de se rendre compte de ce titre, (^athpwoj, (pai^pfjtriia^ nitidum 
reddo, quidqaid ornai. Oai^tivr)^? , au contraire, si on n'y voit pas une 
corruption de ^at^pMim^ç^ n*a pas d'étymologie évidente*. 

k^(piavàs. 
Varvaiiéion. 

YXHi 
<t><DIANOYMAPAeQ 
TAZKAITOYZYnAYTQ 

' È^jbi. àp;^. 'usep. ^', p. 102. 

* Dittcnbcrgcr, Ucrmh , t. l, p. A 09, rcmaixiucs sur ce mol. 



EPOY 
OY 
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BTIKTHTOVAXAPNEQZ 

YOHroYzios: 

ONYZIOYAXAPNEQZ 
OVZMEAITEQZETOZKE 
*OYEYKAPniAOYEKKOlAHZ 
Z*IAtnnOZZTEtPIEYZ 

EnENrPA*oi 

?nOAYTHPnZ£YTAKTOY 

AYP AP ZTOBOYAOZ 

AYP AfAeOnOYZ 

AYP ZCtAOZ 

AYP AMMÛNIOZ 

AYP ArA60Z 

AYP ©EOAOZIOZ 

AYP ZQZIKAHZ 

AYP En KTHTOZ 

AYP N KANAPOZ 

AYP APTEMEZIOZ 

EYTYXHZAHMHTPIOY 

EPnSZTÉ*ANOY 

nAYZANIAZ> 

HA OAnPOZYrElNOY 

AYP EYAOrOZ 

AYP MAPKIANOZ 

EYnOPOZ> 

ZQZIMOZ> 

AYP MAPKEAAOZ 

AYP nAPAMONOZ 

EYnOPIZTOSZQUlMOY 

zym*opoï:eaenoy 

AYP EnrKTHTOZ , 

nPEIMOZ 

AYP EIZIAQPOZ 

zQztMozArAeonoAoz 

ZQZIMOZJ 

AIZXPlQNANTirONOY 
AYP AeHNOAÎÎPO?" 

AYP ArAeonoYz 

AYP AZKAHniOAOTOZ 
ZQZtMOZ*IAAAEA*OY 
EtZlA0T0ZP0Y*OY 
AYP AlONYZOADPOr 
EI£IÀOTOZ> 
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Y AYP AAEEANAPOZrvyiNIC 

A0P0A6IZ10Z> 
KPITQNZQTHPIXOY 
5o AlONYZIOZAeHNAIOY 

AeHNlQN> 
TEIMOeEOZ> 

MOZTEIMO0EOY 
KAHnAZ 

Fragment de sièle. — Ligne 3a, Je nom EYnOPIZTOZ n'est pas 
certain. A gauche, quelques syllabes d'une autre colonne; liste des lErpâ)- 
réyypa^t. Un autre fragment considérable, que j'ai copié également au 
Vamakéion, me parait appartenir au même monument; même marbre, 
même épaisseur de la stèle, même gravure; ce fragment contient les 
colonnes i et a du côté gauche; le début de ces colonnes manque; au- 
cun nom de magistrat éphébique. Je reproduis ce fragment, qui a quatre- 
vingt-quatre lignes, dans le tome II de V Essai sur Véphébie (sous presse). 

kyaOfft T]{txvt 
Ëiri àp^ovTos k](p^iavoiJ Mapadcû[viov 
roi^s è^€8{Krav]Tas xai roùs vit avrâ [avr- 
apxpvras^ 'aaAoTpi€ovvros ËJTrixTfh'Ov kxpLpvéœs, 
5 à xoafirjrifç Xpf^oç Éirix-n^ojv <Prjyo{i<rtos [dvéypaype.] 
àTrXoixa. Kip, Ai]ow<t/ov k'/%^é(ûç 
^apo&l, Ti^. KA. \8ùi)(rSév]o\)s yieXtréoJS éros xe' 
ypoLfifiareiovros £vvTpô]^v £àxap7r/3ov èx ILoiXtfs 

s ^PiXnsTFOs ILretpteitç 

I o Èvévypa^ot 

. . TToXvrtfpœç ? Evréxrov 
AOp. kpu/là^ovXo^ 
Avp. kyaOàvovs 
At;p. Z(i)ïXos 
i5 AOp. k(ifi(i)vto§ 

Avp. Ayadoç 
AOp. Ssohàatof 
Avp. ^cjfTtxXr^ 
\ùp. ÈirixxrfTOf 
ao Avp. N/xas^poff 

AOp. kpTSfiehtos 
Eirrv^tfç àtffirfrpiov 
Epcjç ^re^àvox) 

'jf> UXtô^cjpoi iTy eivov 
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Avp. EÙAoyos 
\vp. Mapxtavàs 
Einropos) 

3o Awp. MâpxeXkos 

Xvp. llapâfiovos 
EÙTràpt&los ZtkxriyLOif 
^(ifi^opos ÊXévov 
Xvp, ÈTfixrrfTOs 

35 llpetfios 

Xvp. Eî(r(^cjpo^ 
ZùîxrtpLOs kyadàirohos 

Zùî)(TtpLOs) 

Xia/^piûûv kvTtyàvov 
io Xvp. kOrjvô^ùypos 

Avp. Xyadénrovs 
Xvp. ktnikrjTriàhoros 
ZdxTipLOç ^ika^ÙJpov 
EîtrCtoTùç VoiiÇov 
l\b Xvp. àtowtrà^pos 

Eitri^OTOs) 

Xvp. kXé^av^pos ..... 
k^po^ehios) 
Kphanf 'Lcûrrjpixpv 
5o Itovixrtos kdrjvalov 

kOïfvieûv) 
TeifiàOeas) 
. . . fios Tstfiodéov 
xXïfiras 

Les lignes 6, 7 el 8 ëiiuinèrcnl les noms de riioplomaquc, du pro- 
state et du greffier; le paidotribe doit être nommé avant eux; cest ce 
qui jusliGe la restitution proposée pour la ligne à. Le greffier S^vrpo- 
^os EvxapTfihov èx KotXrjs est en charge sous le paidotribat de Kraton 
et de ^)érapion (Essai, p. io8, tableau VII); le prostate Ti€. KA. XecùtrOé' 
vr^ UeXtrevs sous Sérapion et Kralon (tableau VIIl). Le prostate Xecj- 
(rSévrjç paraît pour la première fois sous Tarchontat ^ kcnCkrjTÇiàhrjs ( Essai, 
p. 109) ; il n*est plus en charge sous <PtXà(TlpaTOs (Essai, p. 1 lo) , et sous 
le paidotribat de Kraton seul. Nous ne pouvons placer le paidotribe 
hirixTirros après Sérapion et Kraton, puisque ce double paidotribat fut 
suivi de celui du seul Kraton, et que, à cette époque , Ae&Kr^^vs n^était 
plus dans réphébie; il faut donc classer ÈTfbtrriTOf avant Sérapion et 
Kraton, entre ces paidoiribes et Télesphoros , d*où il suit que Tarchonte 
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k^iavàs est antérieur à <I>X. kaxXrrïïMr}s. Toulei'ois, comme sous À^- 
^ixpôs^ le prostate \ew7Oevrfs a déjà vingt -cinq ans d*exercice, k^- 
^tav&ç doit précéder de très-peu kaxktivtàhYfs et appartient aux années 
a30-a3o après notre ère. Sous k(^tav6s, le greffier est ^{tvrpo^os £v- 
xapir/3ov, personnage connu, que nous trouvons sous le paidotribat de 
Télesphoros, tableau Vil, fait qui confirme Topinion à laquelle nous 
nous arrêtons. 

55. 
KauTiavôs, 

Partie supérieure d'un hennh. 

EniAPXONTOZKAZIA 
NOYIEPOKHPYKOZ 
...PlEQZnANAOH 

KOOAIETOYZ 

OZKAI 

QN 

Ètti âp^ovTOs Kada- 
VOXi iepoKijpVKOs 
^rei]piéù)s, Uavadrj- 
vat^os] x6\ b II érovs 
yviÂva<Tiap)^]os xai 
xoapLtfrifs rcôv è^€]ù}v 

Komanoudis, UoLXiyyevetria du a4 août i865. L*ciendue des lacunes 
et les habitudes de rédaction usitées pour les hernies éphébiqucs justi- 
Gcnt les restitutions. 

Il est fait mention sur ce marbre de la vingt-neuvième fêle panathé- 
naîque, mention qui se retrouve déjà sur un marbre daté par Téponymat 
de <PiXàa1paros {Essai, p. 109). M. Neubauer a montré que cette ère 
commençait sous le règne d'Adrien , et il a supposé qu'elle parlait de 
Tannée 111. Les nouvelles découvertes, n" 89, ont fait abandonner 
rhypothcse de deux ères d'Adrien à Alliènes; il est donc probable que 
la nouvelle chronologie des Panathénées prenait pour point an départ ou 
Tère de Tanoée ia3, ou la dédicace de VOlympiéion, dont M. Renier 
fixe la date à Tannée 129. Dans le premier cas, ILcurtavàs serait de Tan- 
née a3g; dans le second, de Tannée a45. 

KourioLvôç ne figure pas dans la liste des hicrocéryx jusqu'ici connus. 

EPIAPXONTOZKAZIANOY 

ZTPATHrOYNTOZEniTAO 
OmPYTANEIZTHZAAPIANIAOZ 
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OY EAYTOYZANErPAyAN 

AAPIANIAOZ 

A YTOKPATQP . M . AYP . ZEBHP 
KAEOYZ OEOZAAPIANOZ M. 

OEOZKOMOAOZ 
NAZ 

Portique d'Adrien à Athènes. Plaque de marbre brisée à droite et à 
gauche. 

Èirl iç>)(pvTOÇ KauTtavoiJ 
(tJ panfyownos èni^rà 6[TrXa. . . 
ol 'apvràvets ri^ k^ptavthos [pvXffs] 
éavTOÙç dpéypaipav 

AOroxpiTOip. M. AOp. ^é€rfp[os 
d-eès k^ptavôç 
Q-eàç ILàiio^of 

Alexandre Sévère (Marcas Aareliiu) a été empereur de l*année 22 3 à 
Tannée a35. En a3g, son nom pouvait figurer à titre d*hoDneur sur le 
catalogue des prytanes de la tribu Adrianide. 

56. 

IS^NlOYKAniTQNOCEP 

HTEYONTOCMEM»! 

IPEQZ.CYNCTPEMKi 



Varvakéion, fragment. Début de stèle. Le premier trait de la ligne i 
est douteux; ligne a, espace entre MEM et I. 

Ëiri ipxpvTOs .... ]v(ov Konrhùopoç E . . 
xo(y(i\rfTeitovTOs Mefi. I 
.... ipeow œjv&J pe(i[fiœTàpxoLs 
à leTva] llafi€an[éArf9 \ 

dvéypa]^sv 

Un archonte Kâdr/row est connu (Essai, f, ia5; Neubauer, p. i6i). 
M. Neubauer croit que le nom entier du personnage est Kàivro^ Uofi- 
wiiios KotvTov vlàç KoXXe/va KaTfirœv, et attribue cet éponyme aux envi- 
rons de l'année i3a. 

Le texte nouveau ne se prête pas à la restitution qui serait nécessaire 
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d*après les conjectures de M. Ncubauer. Ou il y a eu deux éponymes du 
nom de VLangho^, ou, s*il n y en a qu un, il ne faut pas TidentiGer avec 
le personnage dont parie lé texte du Phiîistor, t. III, p. 564; voy. aussi 
Corpus, 3Aa- 

58-60. 

Varvakéion, 

EniAPXONTOZ TITOY 
TEYONTOZIEPEQZIK 
A05ENT0IZE0HB 
TONnPOTI 

Éiri àpxpvToç Thov . . . 
xoayLr]i]TeiM)VTOç iepéùK 
f\^oSep ToVs è^ij€[ots 
TÔv larpOTi? 

En tête de stèle. Marbre eu PeDtéliq«c. 

Les cosmëtes prêtres appartiennent à la Gn de Téphébie. Je n en con- 
nais que deux, Xaxpareihrj^ et Eiprjvalos (tableau VII). Leurs noms ne 
peuvent être restitués ici. Cf. Essai, à ces noms et aux noms des ar- 
chontes. Le marbre est de la Gn du n* siècle ou du début du ni* siècle. 

ÔTt hoxet ret fl\ovXeT èvatpéaou yièv lo- 
i)i]s <m6àv[as tous ancavi^aLinoLs èr«ï\ . . . ^/ov ip^owroç xsi ale[(p- 
apùMTOu aÙTÔJv é[xeujTOv, . . 

È'wryp. ivéx^. 1 85a , n* 63. Décret en Thonneur de Sitônes Athéniens, 
époque des tribus Antigonide et Démétriade, cxviii* olymp. cxxviii, 3. 
L*acte est certainement postérieur à la cxxn* olympiade. De la civiii* olym- 
piade à la cxxn*, je ne trouve aucun éponymedont le nom se termine en 
BIOZ. Même remarque pour les archontes connus de Tolympiade cxxn 
à Tolympiade cxxvin, 3. Le gre£Ber des Sitônes s*appelle Xaupéa^pcnos, Se 
rapporter avl fac-similé: — nous n*avons pas de renseignements suffisants 
sur rétendue des lacunes, par suite nous ne savons pas combien il 
manque de lettres au nom de Tarchonte. 

8[eori;] ô[Xv(ifisiois] 

Éiri rXayxhnsov ? ip]xpvro^ èvi t^[^ (^ 

s Zcû^ex[éerrfç tspvralvelas , ij E6âotPOs. ... « 
phov s èypafifLârevev 

Èvtyp. â9éxh. i85a , n* 65. Décret en Thonneur des Upovoioi qui ont 
fait une consécration à Zeus Soter et à Athèna Soteira. Le décret est 
postérieur à la cxvni* olympiade, époque où le nombre des prytanies fut 
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porté à douze. Lettres et orthographe de Vépoque macédonienne. La res- 
titution TXavxiTfTTOv qu autpnscroit Tétendue de la lacune n*est qii*hypo- 

thétique^ 

61. 

Èpfioyévïfs. 

Tour de9 Vents. Taurobole trouvé à Catandri. (Eustratiadis, Ë^^. réJv 
^«Xofi. 1866, p. 1029.) 

METATHNYHAT. .NUJPIOYKAI 
EYOAlOYPnPOEZKAA'lOYNIUJN 
APX EPMOreNOYCETEAeceH 
TAYPOBOAIONENA0HNAICO» 
HEPnAPAAABUJNMOYCUJNIOC 
OAAMTHCT EAETHCTOCYN 
GHMATONBUJMONANAI 
0HKA. 

Merà T))r virax \ siav \ [Ù]vcùpiov xai 

Kvohlov 'Ufpd êè KaX \ av^&v \ ioxivieov 

ApX^\ovros\ Èpfioyévovs èjeXéadr} 

Tavpo^àXtov èv kOijvstts o[{î- 

Trep 'uroLpaXa^oûv ^Aovaebvtos 

AayL I TTTpevs ? | tïjs reXerifs tô aiv- 

(hjpLa TÔv ^eopLÙv aval- 

O'ijxa. 

.H8() ap. J. C. Monsonios, nommé ici, est peut-ôlre le rhéteur athénien 
(\(u\i parle Ammioii Marceliin, XXVIII, ix, 6. 

62. 

Varvakéion, ft^Vf** «PX* ^^71)^ '•> Ëiri^ . àvéxZ, 1860, pi. Il, fig. 1 1 ; Essai, 
p. 57; Neiibauor, p. i33. 

AI 
AYKICK nYOArOPAC M 

AOINYCIOC MHAeiOC AIOACOPOC ANTIOXOC XAPI 

eeoACOPia? MHAeioc aycanapoc noAYAiNOC kaaaiki 

r> AIOTIMOC MHAeioc AYCIAAHC ZHNCON HAMOIAOC 

lACCON ANAPXIA AHMHTPIOC AGCONIAHC OeMICTOKAHC 

NIKIAChaRKI OIAANOHC AHMOXAPHC OeOOIAOC OINOOIAOC 

ICireNHC • • 01 • A . TP lA BOHO«C 

* Cet archonte no peut être confondu avec cehii de l'olymp. xcii, 3, TAot/xi»- 
%ot. (Diod. XIII, 9; Corpus, 1A7; Ant. hcU. t. II, 376.) 
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M. Neubauer et moi nous avons étudié cette inscription , qui est ca- 
pitale « d'après les deux copies publiées par Pittalsis et par M. Koma- 
noudiscn 1860, copies qui ne s'accordent pas. J'ai retrouvé le i|^nument 
original en 1872. Malgré Testampage il reste encore quelques détails 
douteux. Toutefois plusieurs points aujourd'hui certains doiveat être 
notés pour mettre en garde contre des erreurs qui prendraienikplace dans 
les listes éponymiques. 

Col. IV, ligne 3 , le marbre porte kvrioxos et non Àt^/iraTpos comme 
le croit M. Neubauer. 

Ligne 6 , Ketùvûrts n*est pas douteux ; on ne peut songer à kdcûvûtfç. 

Ligne 7, Seà^iXoç est certain; la lecture de M. Neubauer, ^etvà^îkoç, 
est impossible. 

Le calcul de M. Neubauer, reposant tout entier sur la date qu il assigne 
à Igtvà^tXos et à Âvr/irarpo;, est inadmissible. 

Col. V, après ndt/i^iXo« la transcription cursive des Ëiriy. dvéxh. donne 
Zijvùnf; ce mot figure aussi à la môme place sur \e fac-similé de M. Pitta- 
kis. Je n'en vois pas trace sur l'inscription. 

Col. III , ligne 8 , la restitution VLtOpî^à\yrtç est inadmissible , la seconde 
et la troisième lettre paraissent être I et A, peut-être 01 A. A. 

Col. II , ligne 8. Je ne vois que les lettres indiquées sur ma transcription , 
elles semblent justiGer la conjecture de M. Neubauer MI]0P[l]A[A}THC. 

Col. I, ligne 7, trois lettres omises sur la copie de M. Pittakis suivent 
le mot NIKIAC; je ne lis pas KAI avec certitude. 

En résumé, dans Y Essai substituer Ketavi^ifs à kOœvthïjs, lecture de 
M. Komanoudis , et peut-être transporter MtOpt^àrrjs à Tannée 1 5 après J. C. 
(cf. Corpus, 181 et a64) 1 ajouter au catalogue de M. Neubauer kvrloxps 
et SeàÇtXos, Quant à la chronologie générale de cette liste d'éponynies , 
tous les arguments que j'ai exposés pour ne pas accepter les chiffres ad- 
mis par M. Neubauer ne sont que fortifiés par l'étude que j*ai pu faire 
du monument original \ 
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kyofii^olofpf philosophe, 2 3. kM^aipêpos , anticosmëte , 49. 

kXxtStdhit, sa famille, 4i. k^^é^apêpos, prostate, 49. 

kXéS/Biv3pof^ Thessalien, honoré du droit RA. kvoXXtvdptos k-KoXXuviov k^appe^t, 
de cité, 5. hiérophante, 43. 

* Pittakis, Ane. Ath. p. 1 ^3 , dp/ovras àvaypé^at Ail jSovA. . . peut-être en-tête 
d*un catalogue semblable à celui que nous reproduisons. 



AiioXk63^pos, honoré par le peuple, 7. 

k%oXXt&vtùs k^poittaiim ky^apv^ty cos- 
mëte, 4o- 

kpia^éSovXos FJpnvaiov^ éphëbe, fils 
d'un cosmëte, 87. 

kpialéSiifios, <mtapaliaphètc , 1. 

^oftirioç kpù/JoSrifuavàf , 4 1 • 

kpialuv^ paidotribe, 37, 39. 

kpxeoiènfiot Hetmxpixov Paiivo^atos , 
père de Ttfio^épa^ canéphore, 8. 

Atxipvtos kpptawdt TapyT^rltos, 39. 

kpowoSf magistrat monétaire, 10. 

Âp ,,,71 f SeoSdpov Sopixtos . grelFier, 4 • 

kpxjsSixri^ prêtresse des Orgéons, 2. 

Aaiivvtos kjltKés, 39. 

r. Hei, héaaos , 5 1 . 

Bf TeAAia latidpa , 4 1 • * 

Arifiihpiot K.Ti^(Tù}vos UpoÇaXlatot ^ ora- 
teur, 7. 

iùoxXifs AtoxXiovt^ magistrat monétaire, 
10. 

ACp, Atopi&atos kxjoLppe^Sy hoplom. 54. 

Ma. Ato9vc63ùtpos XoXXeiêiis ^ cosmëte, 

49. 
Eipnpàtos Ae*Jx/otf K.vSadnpeue6s ^ cos- 

mëte, 37. 
E/p9Muor, thyroros éphébiquc, 49. 
Ëv/xTiTTor AxapvcTÎ^t paidotribe, 54. 
Èpiteiat TXaéxov, éponyme des prytanes, 

39. 
EilSovXas kpT^popot, philosophe, 33. 
Evfiéviiis (le roi), 6. 
Ev6Stos^ consul, 61. 
EvpvxXelSnç^ sa famille, 3. 
ECrvxjiCivés ^ hypopaidotribe , 45. 
Èj(éèniJLoç Kvêadnpou»js , sa famille, 3. 
BeoStûpiSiis hotéuoç , maître de chœur, 

32. 

liTïïoxXfit MUxcùPOÇ hot^tos, at/AifTif^, 

Béotien, 32. 
looipSpof KvSaBripaue6s t sa famille, 3. 
Ho, AIX. lc6^vaos llaXXnpeit^ strat. des 

hopl. 5i. 
KoAAixXflfs , philosophe , 28. 
Kappedêi^ç , philosophe ,21. 
KappedSvs ô lloXefidpj^ov . succossptir 

du précédent, 21. 
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iovXtof ILdatos, arcli. épliébique. 
KA^ïmro^ AiÇawev;, orateur, 2. 
KXenàyLCi^os, philosophe, dates de sa 

vie, 28-3o. 
KpdTus ô Tapa&is ,21. 
Ae^xtos VJpvpaiov^ éphëbc, fils d*un 

cosmcte, 37. 
Tt€, KA. AeaxjBépns MeArre*jf , prostate, 

54. 
AiSp, MeX%6fiepof^ stratège, 5i. 
MvrpoSdpa , honorée par les Orgéons , 2 . 
MixiW, sa famille, 3. 
}/[vri(yideof KvSaOnvateCçy sa famille, 3. 
Nixavwp, stratège, 35. 
Nfxao'/a>v AiifiriTpiov krnveùsy orateur, 8. 
Nix/sf HoXv^évov Hôptos^ 5. 
Nixd(r7pû(To; <I>iA/(rxov Sopauevg , orateur, 

6. 
Nfx<j<77paTO( , paidotribe , 45. 
ùpùjpios , empereur et consul ,61. 
Ô(piATaj . Béotien , 33. 
UaXXdhoPy école à Alhënes, 3o. 
Uéxpvp AeûpoBiov^ Tyrien, honoré par 

un Thiase, 29. 
Uepae^ç (prise du roi), 23. 
KA. UoXûivXof kxjoippeiis^ cosmëte et 

stratège, 43. 
Uetpdptos Tlp6xXof^ éponyme des pry- 

tanes, 5i. 
IlToAeftafb^ , roi d'Egypte , 7 . 
'ZéSeipot è^ O/9V, sa famille, 4i. 
^ificjp nàptogf Orgéon, 2. 
SrpaTOVfxo; STpfltTOfixov kfta^avreûf^ 

grelTier, 7. 
STpe^T»», greffier de féphébie, 45. 
St/yrpo^os EvxapitiSov ix Ko/Aïf^, gref- 
fier éphébic[ue, 54. 
'^Mcty épris Mepexpehov Mapa$a>ptof , 

greffier, 6. 
SorréAi};, cosmëte, 44. 
Ttfto^épa^ canéphore, 8* 
O/Awfi , philosophe, 28-3 1 . 
4>Aa^/a <t>iXa, sa famille, 4 1 . 
Xeupéalparof, greffier des Sitones, Ô9. 
XapiaavSpos , hoplomaque , 1 . 
Xpn<r7o$ ÊvixnfTov ^nyo'jmof, cos- 
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TABLEAU CHRONOLOGIQUE 



DBS 



ARCHONTES ÉPONYMES D'ATHÈNES 

POSTÉRIEURS A LA GXXIl* OLYMPIADE 
D*APRàs UESSAi ET D*APRÈS CB NOUVEAU MÉMOIBE. 



Ohfmpi»àM. 



CXUT 



CUIII 



OLXIT 



CXXY 



CEXn 



CExni 





Abb^ 


ArckontM 


f\t • j 




Années 


ArckoDlcs 


1. 


•Y. J. G. 


•poaymes. 


Ulympiades. 


•v.J. C. 


épon-ymoi. 


1 


«9* 


^iXtjnot, 


« 


a 


271 


UvOdpcnof. ' 


3 


391 






3 


270 


kpidapxof (^) 


3 


390 


KoAAifiil^n^. 




4 


369 




à 


389 


StpaiXo^of* 


CXXVIII 


1 


268 




1 


388 


^Ift^os. 




2 


267 




3 


387 


àtoxAifs. 




3 


266 




3 


386 


^làTtflOf, 




4 


265 


« 


h 


385 


taeffog. 


ex XIX 


1 


264 


CLtéypnros. 


1 


88d 


E^iaf. 




2 


263 




a 


383 


K/fMDy (?) 




3 


262 


£ktoiié3a>p (?) ^ 


3 


a8a 


McpexAîfr. 




4 


361 


Èpfioyivrif (?) 


à 


381 


VuiiasK 


eux 


1 


360 


kppevièvf' 


1 


380 


Toffyiat. 




2 


259 




3 


279 


kpûtitHpdnis. 




3 


258 




3 


378 


^nfioKXrfs. 




4 


257 




d 


377 


UoXvtVKTOf (?) 


exxxi 


1 


256 




1 


376 


t 




2 


255 




3 


375 






3 


254 




3 


374 






à 


253 


. . . àtofie^t. 


à 


373 


3 


CXXXII 


1 


252 


Aeaxdpilt' 


1 


37a 






2 


25l 


Ssd^iXos. 



' Peut-être Nix/ar Mtpov qui figure sur une inscription postérieure de peu 
(Tannées à Tolymp. cxxn. Êvi Nix/ov éLpx,ovTog 6altpov. Un Nix/a^ est archonte 
la première année de ia cxxi* olymp. ( Denys, Din. 6. Cf. Kôhler, Hermès, t. II , 

p. 331.) 

' <t>iXot9, kp/éXaos, kyaaUtf, AioxAif; àtoxXéovi, ^vixos (ce dernier peut- 
être archonte Tan 382), Uaalas appartiennent à cette période sans que la date 
puisse être fixée à dix années près. 

' Vers Tolympiade cxxvi : EevoÇâv, EdSouXos, 6X€tof, <I>iAov. . . 

* Vers Tolympiade cxxviii : KXeéfiax^ot. . . ^ùwaty épris , ^ifiijuixps, Uti06êvtitof. 

* Peut-être cxxviii , h, 

5. 



— 56 — 



Olympiadct. 



CXXXIII 



CXXXIV 



CXXXT 



CXXXTl 



GXIXTII 



cxxxTni 



CXXXIX 



CXL 



3 
à 
1 
a 
3 

à 
1 

a 
3 

4 
1 
a 
3 

4 
I 

3 

3 

1 
s 

3 
4 

a 
3 

4 
1 
a 
3 

4 
1 



Ann^ 
•T. J. C. 

aSo 

249 

a48 

a47 

a 46 

a45 

a44 

a43 

a4i 

a4i 

a4o 

a39 

a38 

a37 

a36 

i35 

a34 
a33 
a3a 
a3i 
a3o 
aag 
aa8 
a97 
aa6 
aaS 

aa4 
aa3 
aaa 
aai 
aao 



Archonte* 
^ponymct. 

. . s Èpxtcjf. 

àtOKXHf. 

Eù^iXtiTOf, 
tkpdxXenof ^ 

Àrri^f Ao( K 

Mevexpdnis 

. . âw kXùnceKïfBep. 



OlynpiadM 



CXLT 



CXLII 



CXLIII 



CXLIV 



CXLV 



kXé^apèpof^, 



CXI.TI 



CXLVII 





Années 


Archontes 


t. 


«V. J. C. 


cponymes. 


a 


aig 




3 


ai8 




4 


ai7 




1 


ai6 


4 


a 


ai5 




3 


ai4 




4 


ai3 


• 


1 


aia 


kpdeali^ptos. 


a 


ail 


kptalôëiifiot *. 


3 


aïo 




4 


ao9 




1 


ao8 




a 


ao7 




3 


ao6 




4 


ao5 


KcLXXiirlparos *. 


1 


ao4 


naatdSnç '. 


a 


ao3 




3 


aoa 




4 


aoi 


• 


1 


aoo 


Nix/sf*. 


a 


»99 




3 


198 




4 


»97 


Ax/xiot *•. 


1 


196 


À^yiwv. 


a 


195 


KnimKpéms ". 


3 


194 




4 


193 




1 


19a 




a 


'9» 




3 


190 




4 


189 


àtifiàal poTOf ". 



s 

3 
4 



* Stratège de ce nom cité comme épouyme. (Hermès, t. II, p. a a^ ; plus haut, 
n* a8, et CLXvn, a.) 

La série est continue depuis Aeofxjipvf jusqu'à kvri^Xos. 
D*aprës M. Buecheler. 
kypias, Ataj(fiùip^ m* siècle. 
Vers Toiympiade cxLii. 
D*après M. Buecheler. 
Nom douteux. Voyez n*' a 3-37. 

L'archonte àtopiiatos^ dans la deuxième moitié du ni* siècle. EduéXeiiot, 
époque de Ptolémée. 

• Vers Tolympiade cxLV. 
*• Olympiades cxlv-clv. 

" Postérieur à Tolympiadc cxlvi. Zo^pof, même époque? 
" Entre cxlyiii et clh. 



7 
s 
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OljBpiadm 



CXLVIII 



CXUX 



CL 



eu 



CLII 



CLUI 



eu? 



GL? 



CLVl 



CLTII 



A 


DO^ 


ArckoutM 


r\i___; ^ 


. Add^ 


ArchoDU» 


a 

av 


.J.C. 


iponjmt*. 


Ulynpix 


*••• .V 


.J.C. 


^ponymM. 


1 


i88 






3 


i5o 




2 


187 






h 


149 




3 


186 




CLVIII 


1 


i48 




4 1 


i85 






2 


147 


kyvédsof. 


1 


i84 


T^avSpos ' . 




3 


i46 




2 


i83 






4 


i45 




3 


182 




eux 


1 


i44 




4 


181 






2 


i43 


mxapipot ? 


1 


180 






3 


l42 


Nix^fAa;^oc. 


2 


'79 






4 


i4i 




3 


178 




CLX 


1 


i4o 


kvxlBtos. 


h 


177 






2 


.39 


ïintapxfiç *. 


1 


176 






3 


i38 


Aifvfluo^. 


2 


175 






4 


.37 


AvfiiJTpio;. 


3 


174 




r:LAi 


1 


i36 


Nixô^vîfio;. 


à 


173 






s 


i35 


Meifo/rn^. 


1 


# 
172 






3 


i34 


Dapav/wv. 


2 


• 

171 






h 


i33 


kpialap/oç. 


3 1 


170 




eLXii 


1 


l32 


kyadoxXiis. 


h 


i69 






2 


i3i 




1 


168 






3 


i3o 


MfixpoÇdims ^ 


2 


167 


kpi&lat^os. 




4 


129 




3 


166 




eLXiii 


1 


128 


ÈpyoxXiis. 


h 1 


l65 


SevonXifs, 




a 


127 


ÈmtxXrft, 


1 ] 


iU 


'Stxoiiévrif *• 




3 


ia6 




2 


i63 






4 


135 


idacùv. 


3 


163 




euiiv 


1 


124 




h 


161 


^huèpias '. 




2 


123 




1 


160 






3 


122 


IIoAi/xAcfTo^. 


2 


.59 






h 


121 


id<T09V *, 


3 


i58 




ei.xv 


1 


120 




d 


157 






2 


H9 


EiiyafjMs. 


1 


i56 






3 


■ 18 




3 


i55 






4 


117 


Èxsxpdrns» 


3 


i54 




CLXVI 


1 


116 


Mifjeiof. 


d 


i53 






2 


1 15 


Beoidxrtos. 


1 


l52 






3 


ii4 


UpoxX^s. 


2 


i5i 






4 


ii3 


kpytioi. 



' Olympiades cxLV-ei.v. 

' Après la prise de Perséc, 11* siècle, ^ovvaioç et llaLpd^Lovoi. 

^ Après cuil. 

* Vers CLix. 

* Vers cuai. É^fi. àp;^. nouv. s(^rie, 108; inscription omise dans V Essai. 

* Olympiades clxvclxvi. ApoxAe/^i};, vei-s celte «époque. 
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OlympUdM. 



CLXVII 



CLXVIII 



CLXIX 



CLXX 



CLXXI 



CLXXII 



CLXXIIl 



I 

S 

3 

1 

a 
3 
à 
1 

2 

3 
1 

3 

3 

I 

a 
3 
d 
I 

2 

3 

à 
1 

a 
3 



Aonicf 
av. J. C. 

I la 
1 1 I 
IIO 
109 
108 
107 
106 

io5 

io3 
10a 
101 
100 

99 
98 
97 
96 

95 
94 
93 
92 
9' 
90 

89 
88 

87 

86 



ArchoBlM 
^poaymet- 



Apyttos p. 
bpéxXetrot 



k'KoXXéêapos *. 



■ ■l*V«^A Mh ■ ^^9 à 


MA 


Anodes 


ArchoaU» 


i^ijiBpiaot 


IS« 


•T. J. C. 


éponyiBM. 




4 


85 




cLxxnr 


1 


84 






a 


83 






3 


82 






k 


81 




r.i.xxv 


1 


80 






a 


79 






3 


78 






4 


77 




CI.XXV1 


1 


76 






a 


7^ 






3 


74 






4 


73 




CLXXVII 


1 


72 


Yoùaixpéxjiç (?) 




a 


7> 






3 


70 






4 


69 




CLXXVIII 


1 


68 






2 


67 


ApioT^Sevos (?) 




3 


66 


. .tùip. 




4 


65 


kyaclat '. 


CLXXIX 


1 


64 






2 


63 






3 


6a 


lifualàîas. 




4 


61 


Bt6(pfifiot, 


CLXXX 


1 


60 


ipéSiff- 




2 


^9 


\eùxtof. 



^ Olympiade clx , 1 . Les six archontes se suivent deux par deux et appartiennent 
à cette période , sans que la date puisse être fixée à une année près. 

Olympiade clxiii, a. Corsini est ici en désaccord avec le papyrus d*Hercula- 
num, qui contient la liste des philosophes académiques; È%ixXils, d-aprës le pa- 
pyrus, est de la deuxième année de Tolympiade clxiii; d'après Josèphe, com- 
menté par Corsini , kyaBoxXifs est de Tolympiadc CLiiii , 3 ; d'après une stèle 
éphébique, kpialapxps précède immédiatement kyaOoxXiis; de plus, Idaup est 
de la quatrième année de la même olympiade; on voit que, dans la date adoptée 
pour les trois premiers archontes, il peut y avoir une erreur d'un ou deux ans. 

Olympiade clxvi. Ces archontes se suivent et sont postérieurs à kyaôoxXifs. 
L'année où commence la- première ennéitêrie déliennc peut encore donner lieu 
à discussion. — 'Six6Siifîof , Hennés, t. II, p. 3a9, t,itiyévrtt^ orateur. 

' Temps de Sylla. 

^ Voyez n*^ 10-19, note, et catalogue, année 376 av. Sur kyoLaku, archonte 
des environs de la cxxii* olympiade , voyez encore de Witte , Noie sur des amphores 
panathénaîques trouvées en Cjrdnaiifue, p. 4* M. de Witte admet que l'archonte 
kyaoias connu par Paul Lucas et Muratori (Corpus, iC ao35) est l'éponyme 
de la cxiv" olympiade, 1. 
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r^% * I 




AODMB 


ArchoBle» 


OlvMpuévt. 


av. J. C. 


éponymet. 




3 


58 


KaXXt^p. 






5? 


^oxXiis. 


GLUAI 




56 


Koipxof. 






55 


kpiar6€o[vXos 




3 


54 


Ziv[ii9P,] 






53 


A.. 


CULUUI 




5a 


ïloXù^apftos. 






5i 








5o 


knàXv&s'. 






'49 




CLXX.\II1 




48 








47 






3 


46 








45 




GLUXIY 




44 








43 








43 








4i 




CLXllT 




4o 


AJa^poûos *. 






39 


Mépapipos. 






38 


KaXhxpatiê'nS' 






37 




CLXIIYI 




36 








35 








34 








33 




CI.XX1VI1 


[ 1 


3a 








3i 






3 


3o 






4 


29 




CLAXZVIU 1 


38 






a 


27 






3 


a6 






h 


a5 




CLXXXIX 


1 


34 






a 


a3 






3 


33 






h 


31 




CXC 


1 


30 






a 


»9 






3 


18 






\ 


»7 





^Xl 1 




AoofM 


Arcboolrft 


Olympiades. 


av.J. C 


iponymM. 


CXCI 


1 


16 






3 


l5 






3 


l4 






4 


l3 


Apetoç £kù9plù) 


CXCII 


1 


13 






3 


1 1 






3 


10 






4 


9 


Nova/fltf. 


cxaii 


1 


8 


Aux/9xo$. 




3 


7 


Aiovt/ffiof. 




3 


6 


BtoStjpièfis. 




\ 


5 


ItÔTtflOf, 


CXCIV 


1 


4 


IdaûiP. 




3 


3 


Nfxia^. 




3 


2 


Ifff^^tnr^. 




4 


1 


. .OHT. 


CXCV 


1 


1 


ap. J. C. 




a 


a 






3 


3 






^ 


4 




CXCVI 


1 


5 






9 


6 






3 


7 






\ 


8 




cxcvu 


1 


9 






3 


10 


Mi^SeiOf. 




3 


1 1 


Mi^êeios. 




4 


13 


Mi^Seios, 


CXCVllI 


1 


i3 


ANAPXIA. 




3 


i4 


^tXdpdvs* 




3 


15 


MiOptidrns (?) 




4 


16 




CXCIX 


1 


»7 






a 


18 






3 


»9 






4 


ÏO 




ce 


1 


a 1 






1 


aa 






3 


a3 


TiÇ. KA . . . 




'1 


34 




CCI 


1 


30 


Ai^doipof. 




•j{ 


36 


\v<rap3pot. 



' Entre la CLxxxr et la clxxxv' olympiade. 

' Ver» Tolympiadc clxxxv; Ï^Aîvxoç, mémo ^|K)c|uo. 

' Vers rolympiadc cxci. 



■ t i w m II » iBi i 



18 àvfiirpu)!, 
3o <MA}... 



AirfitwTpnor. 



^7 
38 


AI... 


39 




io 


krtioxof- 


il 




il 


Zrtw.». 


13 


Atw/Jnf. 


ti 


etff^io.. 


i5 


Àvi^orpiv. 


i6 




4t 




A8 




*9 


&ïll>((9lJlX. 


50 




5> 




53 


MnTp<M-p«. 


5i 


XAP.. 


55 


f-aX„i»nlSnt. 


56 


Ua^PiXot. 


57 


K,!m»>. 


58 


6(fii<T7ox;iiT(. 


59 


0/.dip.iM. 



73 

7» 
75 
76 



93 

9» 
95 
96 

97 niiptaipot Tapy^T- 



U 



àtiSiof ^KoSriot 



' Vers l'olympiade cciii : UoSiiatet. 

' Vers l'oljDipiade ccTii : AMIwp. Vers ce temps : Amîxiot. 

' Dans le coure des olympiades cci ou ccii : ÀAïui* ou plutôt A^w*. 

' ApiaTii>ip Anfoip^Tiir, 1" siècle aprÈ) noire Ère. 

^ Aunëei 83-g}. 

' Années 97-1 1 1. 



io6 
.07 
108 réior loûXiot kd- 

otoi "Zltlpttit. 
log X.OiSoiXiiotl'w- 

1 1 1 Ktijot Kipiaràs. 



I iG ibX. MttKptîtt 



.p.j.(;.. 4po>:r'»' 
■ S7 Do. A.X <t>i)^<». 
1 38 Hpa^yàpat. 
i3i) Tf. <t>X. ItXaeim 

KXiu€idi>ifOaia- 



i43 

i45 kppnpé,. 

H6 Tl.*bi.ri.<IHmmlo« 
AXkAHihi alit 
kXKiBUh*. 

ii7 



lis 



I El i BpaSiiyiipat. 
i55 Row. Stdniiof. 



116 ilpiitrif k-flixot. 
I ig &ti;(ETia)r(fc ' . 



i36 aD.Au.Bieo<i;«>iai 



■ 53 T.kip.^A'iyitn. 
iSg 

■ 60 

1 6 1 H^fi^uof Ali ^Aff ■ 

163 

i63 ' ^SfiXiolilSiit. 

i6i T<. KA. ÙptutXtl- 

■ 66 ANÂI>)l|A, 

167 Xi^os tHaXnpcit. 

168 TnW'^DovTi-fifV 
i6g ANAPXIA. 

170 OiAoïiM**. 



' Années i3g-i35. Ver» celle époque ; Ki. kilaXei et A(|(ida7p«r 
* Ënlrc l'on m et l'an i35 : '^oipiot UvipiSapoi. 
' AIX. nXait aiiléricui' il rcttc (InU;. 
' Ver» ia même éptique : kOnvoiaipot. 
» Postérieur i 1 li 1 . 



1 7 i Ajimiciot. 

fjh 3 107 . . .ApiAa»6t'. 

■76 i 108 

177 GCiLVii I 109 HAmofAioXiiiviin. 

178 1 110 r. KAVTM l^piof 
1 7g VapaBiitiiot. 

180 3 m ANAPX.IA. 

1 83 1 1 ■ 4 ^riaiot ^X"?- 

i8i «uAifFTt/Jnc. r(^> 



iSg TiS. KX. BpoJoiSar 
1 g 1 ^liirtutot *. 



4>A. Aioprcviif Ha- ccui 



1^. AfJoùj^oi Sc- 



' Vcra l'olympiade cct<Livi : BnfOTM Df/ovr, Ap^Ht. 

' Vers ,9.. 

' Oljmpiade cciLiii. 

* taiXov^tafàt, fin du 11* siècle. — kyaSonMt, kfrtaiot, Èwa^pàitn 

,' siÈcle. 
'■ EnviroDs de l'snnëe 100. 
■ Vers l'olympiade ccxlti. 
' Années 3ib-l2%. 
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OljHpiadM 



CGLT 



CCLTI 



GCLTII 



CCLTIII 



GGLU 



CCLX 



GCLXI 



GGLUI 



t. 


•p. J. C. 


ArchontM 
•ponynitt. 


Olympiades. 


Années 
■p. J. C. 


ArchonUs 
•ponymes. 


2 


238 


KA. UérpoKXot 
Aa^mpvis. 




3 

4 


271 
272 




3 


239 


k^utwàg. 


CCLXni 


1 


273 




h 


24o 






2 


274 




1 


2il 


kankvKMnt '. 




3 


275 




2 


242 






4 


276 




3 


2^3 




CCLXI? 


1 


277 




h 


244 






3 


278 




1 


245 






3 


279 




2 


2 46 






4 


280 




3 


247 


S^mtètniavét. 


CCI.XT 


1 


281 




à 


248 






2 


282 




1 


249 






3 


283 




2 


25o 


^tXà&lpaios *. 




4 


284 




3 


25l 


• 


CCLIVI 


1 


285 




4 


252 






2 


286 




1 


253 






3 


287 




2 


254 






4 


288 




3 


255 




CCLX VII 


1 


289 




4 


256 






2 


290 




1 


257 






3 


291 




2 


s 58 






4 


292 




3 


259 




CGLXVIII 


1 


293 




4 


260 


TaXhvvàf '. 




2 


294 




1 


261 






3 


295 




2 


262 






4 


296 




3 


263 




CCLXIX 


1 


«97 




4 


264 






2 


298 




1 


265 






3 


'99 




2 


266 


Èpépptot êUitmtos 




4 


3oo 








Ëpfxeiof. 


CCLXX 


1 


3oi 




3 


267 








36o 


fiixay6pas. 


à 


268 








386 


Épfuyyéms» 


1 


269 






Vers 422 


tly€ias. 


2 


270 













*■ Ces trois archontes, qui sont contemporains, doivent se suivre à peu d*an- 
nées d^intervalle. 
* Années 25o-25i. 
^ Années 259-260. 
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LISTE ALPHABÉTIQUE 



DES 



ARCHONTES POSTERIEURS X LA CXXII* OLYMPIADE. 



Les archontes étudiés dans VEssai ne 
térisque renvoie au Xouveaa mémoire. Un 
nymes. 

AyaBoxXriSf i33 av. J. C. 
[kyadoxXîlt] , A7-4 o av. West. * . 

* AyadoxÀîjt , ii* siècle ap. J. C. 
AyacrlaSt m* siècle av. 
*Ayfltff/flt«, antérieur à 63 av. 
kyviaç , m* siècle av. 

^ kyvàQeoç^ 1^7 av. 
AI ... . 38 ap. 
Xypiisitaç; cf. kdriv6Sa>pof. 
HàitXtot Athos kèptavàç^ 1 1 1 ap. 
[Do. AiXtos kêptav6s pour la deuxième 

fois]. Corsini, Pkilol. 2 supp. i863, 

p. Sgd* 
kdrip63o9pot kafiévou ô xeù kypitvas 

Ueuot, vers 168 ap. 

* kOriplcûP è ^ovvaioVf vers 196 av. 
kOnvUtv] J Gorsini « temps de Sylia. 
kSœvlSiiç] , Neubauer. 

A. AiXtavàs; cf. <S*tX6itaxicos. 
AioXiup, 1*' siècle ap. 
AîayjpoSos^ vers âo av. 
Ai(Typ6ûPt III* siècle av. 
*kXé^»Spot, 33o av. 
[khtafUpnt]t Corpus, 383. 
*T,^>.é€ios T.<I»A. kXKi€tdêov uîoi ÀA- 

xiStéir\ç^ i46 ap. 
*T. OAd^êio^ Ti. <I>A. AeenKTÔépovt uioç 

kXxiStdSjjs, i39 ap. 
AXxftjv, voyez Afl^xo^v. 
[kpa^ayàpas] , voyez Ujsafa^^pa;. 
At^a&xpflfnr;, 279 av. 
kpaLpyloL^ i3 ap. 



sont accompagnés d^aucun signe. L*as- 
double crochet indique les pseado-ëpo- 

kpapyin^ 166 ap. 

kpap^ia , 1 69 ap. 

kpapx}ay 3 1 1 ap. 

kpdeali^ptoç ^ 2 1 3 av. 

kpriOeoSy i4o av. 

kpTifiaj(pSt fin de Tépoque macédo- 
nienne. 

[kpjioxos]^ Neubauer. 

kprlwaTpos, antérieur à Tarchonte sui- 
vant. 

kprivarpos peértpoç^ 45 ap. 

[Atn-/iratTpo$], Meier, temps de Caracalla. 

kpji^tXos k^iSpàtoÇf 343 av. 

*k7[6Xn^iç <l>iXoxp(hovs è^ Otov, vers 
5o av. 

[M. ioûXîof kiteXXSt], Corpus, 379, ar- 
chonte des Eumolpides. 

* k'Ko'kXàSapos J temps de Sylla. 

[r. io^Xtot Kdmot ktoXXéptoç] t ar- 
chonte éphèbe, Corpus, 370. 

r. iouXtot Vidatos kicoXXc&ptof'Lretpteus, 
108 ap. 

[kitoXXeûPtot] , Gorsini , 11* siècle ap. 

r. KdcTtos k'ïïoXXe&ptos Zreipiet/^, 309 ap. 

kpyetos kpyelou Tptxopvaios , 1 1 3 av. 

Apyetos kpyeiov Tpixopùaioç^ 112 av. 

kpeios ^ùipiùdpot HtuapiKÙç^ i3 av. 

*Âpa^iavds }AapaQéptos^ 307 ap. 

* kpSvs , II* siècle ap. 

* Àp/«y7ai;i^fio$ , 167 av. 

* kpiolcûot , 63 av. 
kpiaTap)(0(y i33 av. 



Catalogue de Weslermann; pour tous les pseudo-éponymcs , voyez VEssai. 



kpialeihiSt Ànt. heU, 11 , 1 1 23. 

kpu/JàhipLoSt 3 11 av. 

[Àpia7/»v], Corsiai, temps de Sylla. 

*kpKr16SovXot, 55 av. 

*kpuT76^evos, 67 av. 

*kpi&76ip «peo^tJTepo^. 

*kph1»p veéxepos^ i*' siècle ap. 

kpx\t(jlXciu>f\, m' siècle av.? 

*ÂpiraAo$, II* siècle ap. 

OX. Âpir. .0$ STSipier^;, Rs. ^ 

kppepiSns^ 360 av. 

KX. kpptavàs neuapievf, 1 45 ap. 

Àp;i^^Xao^, m* siècle av. 

^X. kaxXn-Ktdèns t 34 1 ap. 

k'reXtap6f^ Rs. 

At7aXof , règne d* Adrien. 

[kj1tx6s]j Corpus, 283. 

Âxfluos, 197 av. 

*k^iav6sy 339 ap. 

Boiy0o(, 60 ap. 

Tf^. KA. BpacfotJa^ ktlixàt Mapa6(i>vtoSy 
189 ap. 

FoXAn^yd^, 360 ap. 

A/X. r^Xâ»>, antérieur à 163 ap. 

[Tep . . . ] , Essai. 

• rXa[tîxiinro^] , m* siècle av. 

Topyiasj 380 av. 

Tépyotvos t Rs« 

Aeivd^fXof, 49 ap. 

Do. Èpévvtos ^é^mtos Epiietos , 266 ap. 

àrifiHptoSy i37 av. 

AifftiJTpio^^ 38 ap. 

AirfMxXfjf^, 378 av. 

^nyLOxparns 1 1*' siècle ap. 

*67i(i6&7 pavot, 189 av. 

àiiii6<j1 pajoç , 65 ap. 

ùktiiiô&l patoi }/LapaÛù>ptot , vers le règne 

d* Adrien. 
^nftoxdpTis, 29 ap. 
ùknyM'xdpns , Rs. 

<]>X. ùuoyévr]t MapaOdjvtot ^ 198 ap. 
Aid^yT?TO$, 364 av. 
^téèùipos, 25 ap. 
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AioxAîf^, 387 av. 

AioxXf|f$, Rv^o^yaietj^ , 347 av. 

AioxXff^ AioxX^ov; , vers la cx&vi' olymp. 

AfoxXiif^t 57 av. 

Afofi^^â)!;, 262 av. 

* àtovviTtoç , épocfue macédonienne. 
Liovvmos à fiera Uapdftopov, ap. 1 7 2 av. 
^lov^mos ô fiera Avx/<7xov, 7 av. 
Aïoirvaios , époque d* Adrien. 
Avp. Aiovvfffo^ KaAX/ffirov Asftirrpet/^ , 

époque antonine. 
AJp. ûktov^tTtot TGV ^ovvaiov k^appe^s , 

3i4 ap. 
^topva63ospos , 53 ap. 
AfOT<(xo;, 386 av. 
^t<ktfios, 5 av. 
^l^tXos, 388 av. 
A/6)y? Il' siècle ap. 
êkofiertapàf ^ 90 ap. 
*KX. ^ofiert(tp6( y 1 29 ap. 

* È-na^pàSeirof , ii" siècle ap. 
*É«fxAn(, 127 av. 
hmxpdrrity Essai, p. 121. 
ÉpyoxXriSi 1 28 av. 
Èpyoxdpris ^^rliot, s5o av. 
*Èpfioyépn£, 261 av. 
*Èpfioyépns, 386 ap. 
M. OHXif. ECSlùDroç , 11* siècle ap. 
EiiSouXoty vers Tolymp. cxxvi. 
^EHyafios, 1 1 9 av. 
[ECr^ajxo^] ; cf. le précédent. 
Evep-yér-ns IlaAAifiitev;, Rs. 
Emas, 284 av. 
[E^oio;], Rossopoulos; cf. ECdias^È^, 

o!p;i^. n. s. 109. 

* EvféXeiiof , époque des Ptolémées. 
EfjfiXnros Upo€aXiatott 246 av. 
È^expdrtfs , 117 av. 

Zify6)v, 54 av. 
Zi^puPy 42 ap. 
Zc6trvpo« Aixoe/ov MeAiret^; « 1 96 ? av. 

A^e/a^ Tijxoxpc^Tov^ , début du t' siècle 
après notre ère. 



^ Catalogue Rossopoulos. 
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tlXtàStùpos^ Rs. 

tipaxXeiint , vers la CLXVI* olympiade. 

KA. ApaxXeiSnf MeAirev^ , 1 64 ap. 

ilpdxXaToç kOfiopevt ,3^5 av. 

ApdxXenos , 1 1 1 av. 

iipdxXenof UiXTZtèiintov ^ stratège épo- 
nyme, n° 27, note. 

iLp63oros^ Rs. 

ilpt&ins, 60 av. 

Ùp^^s 6 DiT^eti^, antérieur au sui- 
vant. 

KA. Ùpd^ns kritxàs, 1 a6 ap. 

BéeXXot} Essai, p. ia3. 

[Btayévus] , Corsini. 

[Tf^. KXMtos Be(u<r1oxXiis BifooM^], 

Corsini. 
BefualoxXift, 58 ap. 
Seoêaplèns^ 6 av. 
Bea^elOnt^ papiers de Fourmont, IV, 

8. 
[Seévoftwas SaXd^Lou TLeuapteùt], 
UtyKlXhos Seértiiot ^ovvt&jç, 1 55 ap. 
*Oe^OnfAOf f 61 av. 
Be6^t\of iZ 0/ov, 25 1 av. 
Oed^iAof, Xh ap. 
^tpaiXo^ps^ 289 av. 
Oiwy* Essai, p. 1 23. 
[SpdavXXos]^ Komanoudis, temps de 

Claude. 
SpdtTvXXos.fti ap. 
Sufiox'ipilf y I*' siècle av. 

idaoùPf 125 av. 

Idacâv è fitrà UoX^xXgtrop, 121 av. 

idaeap à fiera Aic^Tifiot^, 4 av. 

idacâp é (isrà Maxpïpop^ Rs. 117 ap. 

[Ix^tTio^] , Corsini. 

iacûos, 285 av. 

iatyépfiSy 2 av. 

ia]6ptxo(? cf. "LeavtKos. 

Iffé^vaos ^Xveùs? 

KaXofiUûP, Rs. 

KaXXias kyyeXiidePt Essai, p. 1 2 A. 

KatAA<xpaT/^$ , 38 av. 

KaXXtxpajiêtfs ^ 55 ap. 

KaXXtfti^êffi , époque macédonienne. 



* KaXXial parot s 2o5 av. 
[KaXXt^pfls] , £isai. 

KaXXi^pcâP 6 vpsa€^epot^ temps de 

Septime-Sévère. 
KaX'kifpup ô vefi&Tcpof, postérieur au 

précédent 
Av'p. KaXXi^pofp à xeù ^popt&fpos , Essai, 

p. 12 5. 

KtàXtÇùip, 58 av. 
*Kair/Taiv, vers i32 ap. 

* Kaatapés ,225 ap. 

r. loT$Xio« Kaaio$ ^vetptevst 108 ap. 

K^pi^, Rs. 

K/fM0v, 283 av. 

KAecJfiaX^^, vers la c&&yin* olympiade. 

^Tdios K^ïPTos KAr. .. BlopdOfl&yi o< , dé- 
but du m* siècle ap. 

K<$Mw, 57 ap. 

[Ktt»997arrîvo«] , Corsini. 

T. Koirwyiof MdÇ$puos kypoùatos , époq. 
antonine. 

^.oppuXtaipés ^ id. 

* Kmatxpdnis % 195 av. 

Adxùip, vers 62 av. 
At?p. Aeatètxtap6s t 247 ap. 
*Aet;x<o$« 5q av. 

[Ae6xtot roû BovAo/ov Ixisdpxjov] , Cor- 
sini. 
htoùpièriSi 43 ap. 
heor^dpyit IlaAAiyvev; , 252 av. 
AifyoiOf , 1 38 av. 
Ko^Moç^ vers Tolymp. ccyn. 
hvxiaxoi^ 8 av. 

Avxof£>|^i?«, vers Tolymp. ccxu?. 
Avaic^iTf, 37 ^P* 

KA. Avfficf^s, fin du 11* siècle ap. 
\v<TtOstèiis ^ époque macédonienne. 

[Tf. io^Xtos Mdxep] , Corsini. 

MaxpeîpoSt 1 16 ap. 

M. BoA^pio^ MafUprîpos Mapa6<&vtof^ 

i65 ap. 
Méfifuos . . .^pov KoXMpffêtPy 127 ap. 
Méfifuof M ^fA$ 8<ipixio^ ,161 ap. 
Mépapèpott 39 av. 
MepekXfft, 282 av. 
Mevexpdrnf ôn^ev, 2 4 1 av. 
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[Mfyfxp«{rn(] , Meier. 

Meyofnr^, ]35 av. 

Mif^eio^, 1 16 av. 

Mif^eio^, 10 ap. 

Mit^ciof , 1 1 ap. 

Mif^cio^, 13 ap. 

*A. No^fifuo^ Mijfvi^, 3 1 2 ap. 

Mnvayévris^ vers Tolymp. cc.\Li. 

Mwrpàècùfot ^ 53 ap. 

^ovpios MfiTpôêœpos 'Louvteuf^ entre 

m et 1 35 ap. 
MfiTpoÇdpflg , 1 3o av. 
MiSptiéms^ i5 ap. 

Vantffhg, 9 av. 

îfatvfftxpdrri t } Essai , p 127. 

NcfXT^pxTo^? id. 

[NeoxAn*], P/ii7. XII, 735. 

Veàfta^^os} id. 

'Stxayàpat à tspea^^tepoç ^ antérieur au 

suivant. 
tiiKvyépat à vednspos^ vers 485 ap. 
fiixapêpoSj i43 av. 
[NixflfpnTos] , Corsini. 
Nfxifn;^, 349 av. 
Nix^$ Ht/lspov^ 2 8 i ? av. 
Nixias; cf. MevexAn^, 281 av. 
N<x/af , 3 00 av. 

Hntlaç 'Lapaviœvos kO^iovevt ,3 av. 
M<x^dnfAo(, i36 av. 
*Iftx6fta^of, i42 av.? 

* NixofievT?( , 164 av. 

S<9oxAfjf^, i65 av. 

300 ap. 
Bêvo^v^ vers Tolymp. cx&vi. 
Sévtûp Mevvéov <l>Xuevf , i*' siècle ap. ? 

Oipà^tXos^ 59 ap. 

0X^10^, vers Tolymp. cxwii. 

[WovhKot] , Corsini. 

ndii^tXoç, .S 6 ap. 

* IlfltPTaiyof Fapy ïf T7iof , 97 ap. 
Ilapatfxovo^, 11* siècle av. 

*naffiof5n$, 2o4 av. 

*Uct'3hi, début (lu m* siècle av. 



*Ti^. KA. nefrpoxXoc Aafiicjpt^s, fin du 

II* siècle ap. 
lUtd63iifios ^ vers Tolymp. cxxviii. 
Biif<Tios ne/awv MeAirev^, vers rolymp. 

ccxxxvi. 
UXeicrlaivos ^uxXéovs, antérieur aux 

temps romains. 
UoSvxfttof} 36 ap. 
TloXwup6s^ 4 1 ap. 
IIoAvevxTo^, 377 av. 
TLoX^xXetros ^ 133 av. 

TLoXi^'j^apyLOÇ t 52 av. 

Tiviffo; IIofTixd^ Bif o-ouev^, 168 ap. 

noaei^fl&y<&f , époque macédonienne. 

* Upoi^ayfipas Teifiodéov Sopixtos, i38 

ap. 
Upa^ayépaiç MeXtreôs^ i54 ap. 

* IIpoxAn; , i 1 4 av. 
[flpotT^exTo;] , Corsini. 

r. Uetvdptos UpàxXof k^voùatot, 306 

ap. 
npo£ey/^n$, III* siècle av. 

npvXdSms]^ Corsini. 

UpcûToç], Corsini. 
UvOayàpat , 49 ap. 
IIv^apaTo;, 271 av. 

[IlvOàêfjfios] « cxxviii , 3 ; cf. UetBéêffuos. 
nv86xpt7os Spdaùivosy époque macédo- 
nienne. 

PotfirijdXxat , 37 ap. 
nàv, A/A. Oôt€ovXXtos 1*ov(poÇt i36 ap. 
KôivTos Tpe^éXXiot PoO^os Aafzirrpet!^, 
II* siècle ap. 

YaXXov&ltavos [AiojXictvos ^XveCç, fui 

du II* siècle. 
£apair/wy, i34 av. 
£exovv^o(, ICI ap. 
r,ÈXSiêtot XexofjvSos UaXXriveCty 196 

ap. 
£^Aevxo^, vers Tolymp. CLXXXV. 
Yé^Toty 167 ap. 
[Siifios à Evxpdrov], Bœckh. 

* SvfXfMt;^of , vers l'olymp. cxxviii. 
OA. ^jpéjcûVy II* siècle ap. 

^TpdTù>v KaXXtxpdrovs Ai^vev;, mémo 
époque (|uc le précédent. 
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l,6XXas « 11* siècle ap. 

2fi6yixo$, 283 av.? 

'Latrtyévnç, d^but du m' siècle av. 

OA. ^axTiyévrtt UaX^vvt^fi vers Tolymp. 

CCIL. 

YMffatpémft 72 av. 

£â)(nr/( Açidoiij^o;, 11' siècle ap. 

^TnfinaidvaÇ, début du m* siècle av. 
Tavpîaxos^ il' siècle av. 
* Ttî;i^aw5poï , 18A av. 

*^I>ûuSpiat, 161 av. 

4>a7êpos ZutXov [Ucuavtevt] , temps des 

empereurs syriens. 
[<!>aiêup] , il faut lire O/Xiinrof . 
<I>avap;^/Jir; , époque macédonienne. 
OiAfl{vdn$t i4 ap. 

n. AÏXioç^iXéat MeXtrevfj iZ'j ap. 
T. Avp.^tXi^ftwp <t>tXai3ris, i58 ap. 
OfAîvo;, 221 ap. 

<i>tXtvKiê7if , époque macédonienne. 
^/Aiviro^, 293 av. 



* K A. <I>/A<irvo( Aoe^ov^^^, Gn du II* siècle 

ap. 
<l>tXta1sihislletpcue6t^ i63 ap. 
<S>tXta1eiins 4>tXt(r1ei3ov Hetpeueùs^ iSà 

ap. 
*<I>iAoxAn^, 170 ap. 
*OiAot>. . . début du m* siècle av. 
}^tX6peeûtt id. 
<[>iX6icaintos hriaeue^s , début du il* siècle 

ap. 
^tXÔTsamos xcû AÎXiapéç , postérieur au 

précédent. 
A. ^Xai€ios ^tXéalparos Zreipievf , 25o 

ap. 
<t>iX6xeifios Apxeatêi^fiov ÈXeo^<noSy 1 9 1 

ap. 
Xovxtos ^Xao^totQ>^d(iftat KuSoBiipateôç, 

règne de Domitien. 
<I>/Aâ)tr, début du m* siècle av. 
<I>iA . . . 3o ap. 

Xapias? temps macédonien? 
\apt. . . 54 ap. 
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